POUR LES GAGNER... 
CREUSEZ-VOUS LA TÊTE ! ET JOUEZ AUX 


TRÉSORS SURPRISES 
D'ONCLE PICSOU! 


D F Jouez en pages 50-51 4 
et découvrez en page 82 : 


la Surprise du mois dernier : 
et un extrait du règlement. 


ee, 
En 


JEU N° 1 : un football de table “Manifoot” | 


Rogiers Christelly 1150 BRUXELLES e J.-P. Toudoire 75013 PARIS e Jean Dardaillon 77300 FONTAINEBLEAU e 
Pierrick Plusquellec 78310 ELANCOURT e Eric Beguin 80120 RUE e Annick Dehodang 76220 GOURNAY-EN- 

BRIE e Stephan Bataillé 31200 TOULOUSE e Michel Bourgoin 91600 SAVIGNY-sur-ORGE e Jean-Marc Gargas 

31620 FRONTON e Jean-Paul Calléja 06000 NICE. 


JEU N° 2 : un coffret de “Roto-moulage” 


Patricia de Zan 78540 VERNOUILLET e Laurence Robert 26200 MONTELIMAR e Nadine Decker 67330 NEUR- 
VILLER LES SAVERNE e Régis Le Corre 94340 JOINVILLE-LE-PONT e Christian Ferrer 31200 TOULOUSE e 
Martial Yuinec 74100 ANNEMASSE e Sabine Forget 33370 FARGUES St HILAIREe Franck Vibert 29200 BREST e 
Frédéric Taillefer 34310 CAPESTANG e Philippe Gacon 70210 VAUVILLERS e Joël Vedrenne 93100 MONTREUIL e 
Marc Chatelain 92160 ANTONY e Steve Wuthier 2035 CORCELLES (Suisse) e Thierry Treilhou 31240 L'UNION e 
Jean-Louis Pellerin 45700 VILLEMANDEUR e Corinne Bonnet 11140 GALIMAGUES e Frédéric Labbé 50100 
CHERBOURG e Olivier Simon 11210 VERSONNEX e Patrick Bouvier 69140 RILLIEUX LA PAPE e Corinne 
Martin 46100 FIGEAC. i 


LA SURPRISE : un jeu de société “La bonne paye” 


Denis Sabonadière 13100 AIX EN PROVENCE e Laurence Désille 73000 CHAMBERY e Jérôme Séron 58200 
COSNE e Pierre Docremont 67200 STRASBOURG e Philippe Deniel 94150 RUNGIS e Stéphane Billot 38610 | 
GIERES e Thierry Prévost 27240 DAMVILLE e Leïla Toumi 87000 LIMOGES e Valérie Trait 33130 BEGLES e 
Isabelle Merouge 90800 BAVILLIERS e Vincent Payelle 59310 ORCHIES e Stéphane Martinat 36000 CHATEAU- 

ROUX e Vallalta 13015 MARSEILLE e Cyril Mourou 10000 TROYES e Michel Boirot 25870 AUXON e Régis 
Lacroix 71100 CHALONS e Lionel Godin 24700 MONTPON MENESTEROL e Habib Saad 69003 LYON e Thierry 
Lavedrine 03600 COMMENTRY e L. Petermann 57340 MORHANGE. 
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D'eSOPRTS 


AINTENANT LA 
d N'EST PLUS 
À MÊME ! 


QUELQUES SEMAINES"! 
JUSQUE LA J'ÉTAIS 
PLONGÉ DANS LE. 
BONH er 
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… JE RETROUVAIS 
BÉATEMENT 
MON TRAVAIL... 


… Ê LE SOIR, JE RÉ- 
CUPÉRAIS BÉATE- # 
MENT PAR UN 

SOMMEIL DE 
BÉBÉ. F7 


MALADIE 
EST-CE ? 


JE SOUFFRE D'UNE INCURABLE CHER MONSIEUR, 
INSOMNIE QUI ME MÈNERA 
RAPIDEMENT À 


RIEN N'EST INCU- 
LA TOMBE ! 


MENT VIVANT... 
NT VOYONS HUM d 


H! MON POULS S’EN ) 77” = 3 CONSEILLE UN 
ou ET AVEC CETTE IN- 4S /// LE CLIMAT | e ANGER 
SOMNIE ,JE ME SENS ‘HN DE CETTE : : QUAC M 
FATIGUÉ , ÉPUISÉ ("+ VILLE QUI S POSSIBLE! FAIBLE COM- 
FINI, DÉTRUIT ET : E JE SUIS,JE RISQUE 
DÉSINTÉ 4 | = URIR FAR MANQUE 


: «| 
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DANS CE CAS, PAYEZ-MOI ME 
; HONORAI 


LÀ 
(& 


BIEN SÛR ! PLUS TARD, IL POURRAIT) EUX CENTS FRANCS ,&' 
ÊTRE TROP TARD. ET UN TIENS \ La WoUS PLAÎT À _ 
VAUT MIEUX QUE DEU \ 

TU L'AURAS “/ 


BOUH! DEUX 

BEAUX BILLETS 

ÉVANOUIS …. AVEC 
MES DERNIÈRES 
ESPÉRANCES 
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ALEU HONTE … JE ME SUIS 

NÉ À PAYER MES VISITES MAIS, : 

U'ICI, PERSONNE N'A RÉUSSI sa 
- À ME GUERIR ! 


4 


HËLAS ! OÙ DiR1 R, 


GE 
MES PAS VACILLANTS 
OÙ REPOSER MES 
MEMBRES / 
FATIGUËS ? de 


Mr PE eee ME 

E DE SUPPORTER 

ÊME PAS VIE EN POIDS DE N 

‘ESPIRANT MON ù a CE 76 as a 
OXYGÉNE ! 


# 


HOU { Y A-T-IL' PÉTRRe PRENEZ MON 
PLUS PAUVRE... ; ED 
PLUS MISÉRABLE | ñ ÉYSRTE 

QUE MOI ? : F7 | 


197 


HÉ ! APRÈS 
T, LA VIE OFFRÈÉ 
ORE QUELQUE 
SOLATION ! 
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VOILÀ DIX JOURS 
SOU À CESS : 
SES COLÉRES 
TRAVAIL...) 


D 
EXD 


TOUT SOUCI, TRACAS- 
ATISME ,JE PEUX 


SNIF !SNIF! 
QUELLE MAUVAISE 
ODEUR ! 
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POY- 
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, OH, NON! 
ARRÊTE : 


VTT 
un ! 
Æ 


1 pri Ÿ 


ic 


A 


RETIRE 
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LOMÊTRE AUTOUR DE 
MON LiT! 


à 
CEPENDANT... \/ HÉ ! HÉ! CE PETIT COIN DE 
RUE ME RAP- 
PORTE GROS : 


| 
| 


==> 


ÈS 


Le 


LI 
AT ES | 
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JE TAI PRIS EN FLAGRANT 
DELIT PE STATIONNEMENT LUI 
FU. MENDICITÉ ! 


ET CELA TE COÛTERA À Qi 
CINQUANTE FRANCS! 


\Ÿ { 


JE NE RESPIRE 
MÊME PLUS! 


SÈCHE TES LAR- IMPOSSIBLE | 1 
MES, MON OUH - OUH. OUH. 
PAUVRE .… SNIF 
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HE LA / DOIS.JE CROIRE 
S YEUX ? 


PROFESSEUR 
RECEVRA 
GRATI/S 


>= 


EN FD] 


(DITES, INSPECTEUR: QU 
LISE Z- VOUS SUR LA 
DERNIÈRE LIGNE ? 
{© 


æ. s 


dE VOLE CHEZ LE PRO- 
FESSEUR TARQUIN 
AVANT QU'UNE FOULE PE 
MALADES AVARES ET RA- 
DINS L'ASS/ÉGENT ! 
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VITE DOCTEUR ! À 
MOI ! VISITEZ 


HÉL HE: 
UN PATIENT 

PLUTOT _, 
IM PATIENT: 


VOUS ETES ATTEINT D'UNE 

FORME RARISSIME DE 

CAPTIVO-SANTINARCO -SU- 
Fe PO -SOMNITE EN 


AIDÉPENSÉ UNE FOR- 
UNE EN MÉDICAMENTS 
Aer INJECTIONS 


ONS 
S SC'ÉTAIT 
cs 


ART 


UX MOTS /INSOMNMET 
CHRONI- 
æ, Ê 
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HÉ / HÉ ! ON L'A TOUJOURS CRU. 
MAIS LA RÉALITÉ EST DIFFÉRENTE: 
LES MARINS ÉTAIENT ENDORMI/S 
PAR LÉ PARFUM 


= ICI: TUDE 40-oUest | fv TA CHERCHERE 2 LONGTEMPS: 
Non ro EST RARISSIME MAIS IL VOU 


DANS L'HE 
DE, 


RARE … 
COMMENT 
LA TROUVER? 


ADIEU ,DOCTEUR … 
EUH... LA VISITE 


N SOMMEIL 
TRÈS DOUX ! 
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HUM... TOUT 
IRAIT BIEN 
SAUF UNE 4 
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EN 
ON 
SI\ 
è 


LA 


A 
RAA AE 


DI\RÈNES EST 


/ 


TROP LOIN: 


FUSER 
"ŒIL 1€] 


NII 
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VOIX DE LA 
TEMPÊTE 
-BAS 
R ! | 


OOH!_ LA 
NT ! TU iRAS LA 
UNE FLEU 


11 5Econes 
ET 6/10 APRÈS 
x NOÛVEAU 
RECORD 
SUR LA DIS- 
LA MAISON 
DE DONALD 


l 


N EE & 


TANCE ENTRE 


ee 
F 


ET CELLE DE 
PICSOU. 

PRÉCISÈME 

, CUEILLIR 


! 
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CE COFFRE-FORT DEÉBORDE SI TU REFUSES DE PARTIR, JE T'ÉCRA- 
DE PAPIERS TE CONCERNANT : SE, JE TE METS SUR LA PAILLE ! 
NOTES, FACTURES  Œ@UITTAN- _ 
ES PE LOYER, QUE QUANTE FRANCS POUR 
TU N'AS PAS ‘| { L'AMENDE DE STATIONNE- 
PAYÉES : MENT ILLICITE ET, 
, VAGABON PAGE | 


HIANQ A 


… LA FLEUR APPÉLÉE S/RÉNIA EST JAUNE 
COMME L'OR ET EXHALE UN PARFUM _ QUI 
ASSOUPIT.AVEC CES INDICES UN ÂNE LUI- 

MEME, LA JROUVERAIT SANS PEINE. 


QUES MOTS, C'EST POURQUOI 
PICSOU LUI J'AI PENSE À cs 
RA PPORTE . TOI ! 
L 
MAIS 3] 

PROPOS 

GE. ALLAIS NS 
PROFESSEUR 4 


TARQUIN 


A 


AAH! TU AS PEUR FF. PETOU NE ME FONT 

DES PAPE SU ET 50 SENTINELLES 

EL den U 8 APPRO SANT PES 
! 

EPS CPREPEs RTES DES TRIPLES 

= RÉSEAUX J 


KR 
À 
R 


18 PICSOU MAGAZINE 


S'ILEN EST AINS! NY S/LENCE,DONALD! CEPENDANT..N ONCLE DONALD NOUS 
É TE DEMANDE 


DILNETE RESTE PLUS TRAITÉS DE FAÇON /NHU- 
QU'À OBEIR ! MAINE. es 


QUEL TYRAN ! 


FRÈRES, JUREZ AVEC MOI : VOILÀ ,IL 
GUERRE FROIDE ! OBSTRUC- REVIENT ! 
TION! REBELLION ! … 


OUAC! PESCENDEZ: ET 
C'EST UN ULTIMATUM 


ET NOUS ,ONTE 
DÉCLARÉ LA 
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(7 44 Oùr, EH ?1 
ON VA BIEN T 
VOIR ! == 


D mere me 


(Z HA 1 1 hf] 
por | Fe x DE 
| A 
} 1 LA 
| \ 
# 


OUI: C'EST LA 


ALLONS ! NOU 
DANS QUATRE 
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SILENCE ! DORÉNAVANT, UNE SEULE CHO 


ALLEZ 
S ! DEMAIN, 
ONS- NOUS 
CORE ? 


SE À FAIR 
OBE!/R 


IRÈNES 


V7 MAIS... 
OYONS... L'IL 

$ 
SE TROU- 


Rsvems, 
ex" 


ÎLE DES SIRÈNES 
EUROPE ET ONCLE D 
LCL, PANS 


L'OCÉA 
E 


VE... 


E POUR VOUS : 
ET VOUS TAIRE ! 


SILENCE LES ENFANTS! € 
RAPPELEZ- VOUS QUE 
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NOUS VOICI SUR LILE ! 

COMMENCONS TOUT 

SUITE L'OPERATION 
S/RENIA 


PAS D'INSTRUCTION QUI M'EM- MAIS, ,ONC'DONALD., 
PÊCHE DE SATISFAIRE VOTRE TARQUIN ETAIT 
CURIOSITÉ LES ENFANTS! N … 
VOUS DEVEZ SAVOIR 
QUE L'ONCLE PICSOU 
M'A... BLA … BLA...BLA 


NE M'INTERROMPEZ PAS ! LE CÉLÊÉBRE 
DOCTEUR TARQUIN À GARANTI À L'ONCLE 
PICS OU QUE L'UNIQUE REMÉDE CONTRE 
L'INSOMNIE 
SIREN Hi ” 
a C'ÉTAIT À 
PRÉVOIR 


ALLEZ, METTEZ - VOUS À SA OUI APRÈS VOTRE ATTITUDE 
RECHERCHE SI VOUS VOU- JE VOUS Al CONDAMNÉS À LA 
LEZ MÉRITER MA / LES PLATS TOUTE VOTRE 
ENCE: VIE ! CEPENDANT Si VOUS 
M'APPORTEZ LA S/REN/A 
VOUS SÉREZ QUITTES ! 
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TOUTE CETTE HISTOIRE : JC ET TARQUIN ÉTAIT UN RO! 
SENT L'ESCROQUERI/E. A2 mn DE ROME! < 
L'ILE DES SIRENES EST EN ) ’ 
AT EUROPE! t 


QUELQU'UN À COMBINE TOU MP WA MT 4 
TES CES FABLES POUR M 1 À UNE NOUS NQNE 
PRENDRE AU PIÈGE ONCLE n À CHERCHER UNE FLEU 

PICSOU ET : QUI N'EXISTE 

SUREMENT 

PAS ! 


NOUS MS | JUSQU'AU 


NOUS DPIRONS 
: À L'ON 


CHARMERAIENT Ÿ 
PAR LEUR 
CHANT 
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ET vou 
ous 


“ne 


UI À DIT QUE LES SIRÈNES 
N'EXISTAIENT PAS P 


#7} BONNE IPÉE ! HE! HE 
j JE SENS MON- 
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DLL ZIZZIZITTS. 


L Sir! QUELLE Ÿ 


UISE 
EUR / A 


22 


A Re 


DIS-MOI ÉTRANGER : QUEL MOTIF T'A 
POUSSÉ SUR MA PAUVRE ÎLE OÙ PER- 
—_ SONNE N'A JAMAIS MIS LES 


Ni 
TT 


2 


# 


7 


D es 4 


JE CHERCHE UNE 
FLEUR COULEUR 
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l_f OR ?/ QU'ÉST-CE QUOI ? VOUS NE SA- J XGNAP{ GNAPÈ 
QUE C'EST 7 ÇA SE VEZ PAS CE QU'EST; 
ANGE ? L'OR 2 D | 0 


iY 


TA 


SE 


E D 

Re 

ÿ) Ÿ9 À 

LE S 
hrs 
Le 


ll 


PE 


ET... OOH...NE LES JETEZ 
PAS AINSI ! 


=— | ji 
INCTEES 
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TU VEUX DIRE K OUI, ON UTILISE CES FRUITS IMMANZS] 
L J GEABLES DONT JE T'AI PARLE, JAUNES 
-__A ET BRILLANTS È 


TE SE TROUVE .. EUH 
SUR CETTE ÎLE ? 


HUM... JE SERAIS CURIEUX DE VOIR 
CES FRUITS ÉTRANGES / NE BALAD = 
— 4 RE es E à 


ON 
Cauons! | | REPAS ! HÉ HE ! D 


OH! LA LAÏ SI . 

N'ÉTAIS PAS SÛR D'ÊTRE 

ÊVEILLÉ ,JE JURERAIS 
BIEN QUE JÉ 
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HUM... ET JE PEUX PRENDRE UN DE CES OH! EN VOILÀ UN QUI 
FRUITS COMME SOUVENIR ? ÉGT ASE BAD 
[HE NOUS N'AVONS nd 
! LEE . ie 
Un 


VE : 
QU _ 
| # rs ; À + or 


| a 
PE 
Î 4 GA 
LL 


HÉ! HÉ! JE DIRAIS QU'IL EST 
DUR COMME DU MÉTAL ! ON- 
CLE PICSOU 
| DIRAIT: QUELLE 
BELLE ; 
UI ! ON VA ŸE & MUSIQUE. 


BIEN VOIR 
Le { 


2 IMMANGEABLE ET MA PA 

UIT RIEN D'AUTRE : AU-DELA DE 
INFINITÉ DECES 

FRUITS INUTILES { 


ET QUI DONC Y VIENDRAIT ? M 
ME,JE M'EN IRAIS VOLONTIERS, MAIS 
E NE POSSÈDE MÊME PAS 
QUATRE SACS DE PE 
DE VERRE ! re 
R RÈS BIEN, 
Fes: sp — SIRÉ NIUS 


28 
(AE SUIS SÛR QUE BIEN 


À 


y ie 7 


TOT. 
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BON... dE VAIS DORMIR SUR 
MON BATEAU. À DEMAIN, 
SIRÉNIUS !. 

DEMAIN, 


TRANGER ! 


E LA LUMIÉRE SUR LE BATEAU ! 


LA 
FANTS ONT DÜ RENTRER DE LEURS 
RECHERCHES,MAIS...ILS VONT 
EN FAIRE UNE TÈTE QUAND 
ILS VERRONT CE QUE J'AI 
TR É 


ELLES D'OISEAU 
LA NOURRITURE 


SI TU VEUX 
PARLER DE LA 
FLEUR, ON TE 

DIT QUE 
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OUAC  RANGEZ-MOI C'EST LA PANOPLIE DU 
VITE CE MiTtaere : PETIT CHIMISTE ! ELte 
MIT. | 
PE DYNA ro  D'ACIDE NITRIQUE 


SURS QUE CECI 
‘EST PAS D É 


COMME NOUS SOMMES 
/ E L'O 
RRONS UNE 


ET TU. : HÉ.LA | CE SERAIT MALHON- 
PENSES EN NÊTE ! L'ÎLE APPARTIENT AU 
EMPORTER ROI SIRÉNIUS ET À SES SIRÉ- 

UNE CAISSE ? NES QUI M'HONORENT DE 
<LLEUR CONFIANCE ! 
! NN 71 | 
mi}, 6 
= > 
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SILENCE ! JE N'AI PAS LE TEMPS DE VOUS 
EXPLIQUER ! IL VOUS SUFFIRA DE SAVOIR r 
QUE LE ROI SIRÉNIUS ME VENDRA LILE / : 


CONTRE QUATRE 
SACS DE PERLES } PES PERLES DE VER- 
DE VERRE ! RE CONTRE DES TAS ., 
 { D'OR ? N'EST-CE PAS 
MALHONNÈTE ? 


30 


Va 1 (l : 
TRÈVE DE BAVARDAGES |! NOUS HÉ ! PENSEZ-VOUS CE 
ALLONS PARTIR À LA FAVEUR DE QUE JE PENSE , LES 


LA NUIT, POUR ALLER AVERTIR 
L'ONCLE PICSOU 


OUI: TOI, TU AS 


ONC' PONALD, FAITES COMME Vous" 
POURRAIT-ON VOULEZ ! MOI,aE UN GROS CER- 
ATTENDRE TON PARS , AVEC OU VEAU DE GÉNIE 


RETOUR ICI, SUR AN ! 
L'ÎLE ? E Mu “As 


PFFF T Depuis | PEFF! DEPUIS 
QUAND EXISTE-T-IL UNŸ QUAND EXISTENT 
RO! SIRÉNIYS ? LES 
SIRÈNES ? PARTIE DU 
Ë PIÈGE ! 


PICSOU MAGAZINE 31 


T,ALLONS PUIS IL FAUT 
POIRES ar pa CE 


es 


pe 


4 SONT LE 


S VITE ! PLUS VITE / UNE 
POIRES 


HEURE C'EST TROP POUR 
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Un PETIT QUART 
HEURE APRÈS... 


Fa . 


ME É: 5 ® 
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TERK!UNEPOIRE \ WP \A | VAURIEN! tu M'AS FAIT BRÛLER 
POURRIE COU- & \ UNE FORTUNE EN ESSENCE 
E DE POUR DES POIRES 
POURRIES ! 


GRRR! MAI 


OOH LE DOCTEUR TARQUIN 
ET... MAI QU'EST-CE OUE., 


S..LES RAPETOU ! 
2—, 


mu 


ET PUISQUE TES GARDIENS ONT 
ORPRE PE FAIRE ENTRER DANS LES 
DÉPÔTS CELUI QUI LA PRÉSENTE … 


ss PICSOU MAGAZINE 
ADIEU! QUAND NOY 


NV 7=— 


ne 


OUI, C'EST BIEN 
ONC'PONAL : T7 (NOUS:LES CER- 
ICSOU ‘ FAAU - 


NV ET NOUS AVONS VOYONS... 
PRÉPARÉE UN CONTRE COMBIEN 
PIE, ALLEZ - VOU 


{ LIBÉRÉS 7 


INOFFENSIFS , 
ES RAPETOU : 
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… HUM... MOI ,JE TRÈS BEN ! UNE : ET TOI, ONC"' 
POURRAIS VOUS _, GLACE PAR TÊTE, | PONALD ? 
PAYER UNE GLACE DEUX FOIS PAR BE E 

ur Hi JOUR , PENDANT fn (MOI... EUH… 
pe ORDE MA 


4 1 


RESTE PLUS 
QU'A METTRE ENCAGE CES 
BANDITS ! 


VITE! JE QI 
SUIS PRES - 
119) E ! d 


CS 


af ÿ 5 
FRE 


ps . d 
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Picsoabtestez-vous 


ETES-VOUS INDULGENT ? 


L'indulgence est une des qualités essentielles de l'être humain, dit-on. On pré- 
tend également que cette vertu vient avec l'expérience. Vous n'êtes peut-être pas 
d'accord. Alors, à vous de voir si indulgence et jeunesse peuvent aller de pair! 
Comptez 0 point par réponse a), 1 point par réponse b) et 2 points par réponse c). 


4 - Votre petit frère, qui galope 
comme un fou, tombe soudain : 


a) vous pensez : « Bien fait! Il 
n'avait pas à courir si vite! » 

b) vous éclatez de rire! 

c) vous vous précipitez pour vous 
assurer qu'il ne s'est pas fait 
mal. 


2 - Dans la rue, vous voyez une 
dame âgée habillée de façon 
voyante. Vous vous dites : 


a) elle est grotesque ! 

b) elle ne se rend pas compte de 
son âge! 

c) elle est attendrissante ! Et quelle 
originalité ! 


3 - Votre oncle a un tic : il se 
gratte sans cesse le bout du nez. 


a) cela vous « tape sur les nerfs » 
et vous le lui faites remarquer, 


b) cela vous amuse et vous avez 


du mal à ne pas rire, 
c) vous vous dites : « À chacun 
ses petites manies ! » 


4 - Vous n'aimez pas tellement 
que l'on vous emprunte vos 


affaires. Or votre frère aîné vous 
a pris votre vélo, sans même 
vous le demander. Vous vous 
dites : 


a) à son retour, il me le paiera! 

b) la prochaine fois, il ne l'aura 
pas! 

c) il devait avoir une bonne raison! 


5 - Votre petite sœur a obtenu 
une mauvaise note à un devoir. 
Vous lui dites : 


a) ça ne m'étonne pas de toi, tu 
ne fais rien de bon! 

b) tu aurais pu travailler davan- 
tage et plus sérieusement ! 

c) ne t'inquiète pas, je vais t'aider 
paie la prochaine interroga- 
tion! 


6 - Un des invités de vos parents 
est un incroyable bavard qui 
vous assomme. Quand il arrive : 


a) vous filez sans même le saluer, 

b) vous trouvez un prétexte pour 
lui fausser compagnie, 

c) vous l’écoutez patiemment pour 
ne pas lui faire de peine. 


hension ! 


pas été faits à votre image. 
Moins de 5 points : 
tromper ! 
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7 - Un de vos copains à l'habi- 
tude de s'attribuer des aven- 
tures... imaginaires, pour se 
mettre en vedette. Vous le sa- 
vez et : 


a) vous le coupez et lui dites : 
« Tout ça, c'est des blagues », 

b) vous ne dites rien mais votre 
sourire narquois en dit long, 

c) vous écoutez sans piper mot. 


8 - Un bébé de quelques mois 
hurle à pleins poumons : 


a) vous dites tout haut : « Quel 
petit insupportable ! », 

b) vous vous éloignez discrète- 
ment, 

c) vous supportez la chose : après 
tout, il fait peut-être ses dents ! 


9 - Pour une raison inconnue, 
votre meilleur copain, un jour, 
vous ignore. Alors un autre 


LA MINUTE DE VÉRITÉ 


16 points : Bravo ! Mais. vous êtes tout simplement une personne merveilleuse de compré- 


De 11 à 15 points : Vous avez une nature conciliante qui vous attirera des sympathies. 
De 5 à 10 points : Votre opinion est souvent trop vite établie. Dites-vous que les gens n'ont 


: 


Apprenez à ne pas juger systématiquement. Vous risquez de vous 


camarade vous dit : « Tu vois, 
c'est un faux jeton! ». Vous 
répondez : 


a) tu as raison et je ne lui adres- 
serai plus la parole! 

b) j'avoue que je ne comprends 
pas son attitude ! 

c) il s'agit sûrement d'un malen- 
tendu. Je vais m'en expliquer 
avec lui! | 


10 - Le professeur vient de vous 

punir injustement : 

a) vous jurez d'entirer vengeance, 

b) sur le moment, vous êtes en 
colère, 

c) « tout le monde peut se trom- 
per », pensez-vous, et vous ne 
lui en voulez pas. 
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QUELLE VIE DE CHIEN! 


Après quelques courses d’entraînement, Yaka, la petite chienne de Terre Adélie, est 
devenue l’égale des meilleurs chiens de traîneau. François, patron de son attelage, a 
décidé que le temps était venu de partir pour un-vrai grand raïd à la découverte de 
territoires encore inexplorés. Deux équipes quittent donc la Base, celle de François 
et celle de Robert. Après des centaines de kilomètres de marche épuisante, les chiens 
prennent un repos bien mérité lorsque survient un événement imprévu et inquiétant. 


2 — Ainsi fond, fond, fond la banquise! 


C’est le jour suivant que survint le tout petit 
événement qui devait par la suite laisser, jusqu’au 
retour à la Base, une angoisse au coin du cœur de 
chacun. 

Robert trouva de l’eau sous la neige. 

Jusqu’alors (sauf une fois, avant d’arriver à 
Pointe Géologie), les camps avaient été installés 
sur des caps ou des îles. Les garçons y trouvaient 
la glace douce nécessaire à la cuisine. 

Pour un camp sur la glace de mer comme celui- 
ci, il fallait un emplacement où la neige fût assez 
abondante, pour permettre à chiens et garçons de 
se désaltérer. 


QUI VIVRA VERRA 


A ce dernier camp, où ils sont immobilisés par la 
mauvaise visibilité, ce n’est pas la neige qui 
manque. Il y en a même trop pour leur sécurité. 

La nouvelle se répand vite : 

— Robert a trouvé de l’eau en faisant sa provi- 
sion de neige pour la cuisine. 

— C’est la neige qui fond ? 

— Non, c’est de l’eau salée. 

— C’est la glace de mer qui fond? 

— Mais si elle fond, nous allons passer au tra- 
vers! 

— Et comment la neige peut-elle rester s’il n’y a 
plus de glace dessous ? 

Ne nous énervons pas, intervient un peu hau- 
tain le vieux Boss. Il y a sûrement une explication. 
Djoa, toi que Robert aime bien, tu lui demanderas 
des éclaircissements la prochaine fois qu’il viendra 
te parler. 

Mais Robert ne semble pas pressé de sortir de la 
tente et il faut attendre le soir pour que Djoa 
obtienne l’explication mystère. 

— Les garçons pensent, répète ce bon chien 
timide, tout impressionné de la mission de confiance 
dont l’a chargé le vieux chef, les garçons croient 
que la neige est assez abondante et assez lourde 
pour enfoncer la glace de mer dans l’eau. Et la 


* salua la sortie des garçons le lendemain matin etles 


mer est repassée par-dessus. 

« Robert dit que la neige sur laquelle nous 
sommes ne repose pas à proprement parler sur de 
l’eau, mais que sa partie inférieure en est tout 
imprégnée. Voilà ce que j’ai cru comprendre. En 
tout cas, ils ne sont pas rassurés et espèrent qu’il 
fera assez beau demain pour partir d’ici. 

— Mais si c’est partout pareil ? 

— Qui vivra verra, intervint de nouveau le 
vieux Boss. Pas de panique. Tant que les garçons 
laissent leur tente ici, nous pouvons dormir tran- {4 
quilles. ee 

Dormir tranquille! Il en a de bonnes! 

Yaka sentit renaître la panique qui s’était empa- 
rée d’elle après l’incident de la première rivière € t. 
elle ne ferma pas l’œil de la nuit. 

Le souvenir de son bain glacé avet Ifau la 
tait et elle voyait déjà la glace tellement enfoncée: 
dans l’eau par le poids de cette neige — maudite 
maintenant — que la mer rejaillissait pour PA 
engloutir tous. . 

Aussi est-ce avec une joie impatiente qu’elle RE 


Le, 


préparatifs de départ. k AE 

Le temps s’était dégagé peu à peu et, sans penser 
à la soif qui marquerait une nouvelle journée de mar- 
che sous le soleil, elle remercia celui-ci d’être 
revenu. Elle n’avait qu’une hâte : partir, même 
avec un lourd traîneau derrière. 

Démontage du camp et chargement des trai- 
neaux ne furent pas plus rapides que d’habitude, 
mais on démarra enfin. Il apparut tout de suite que 
la journée serait dure. 

L’épaisse couche de neige molle, déjà respon- 
sable de l’état d’alerte proclamé la veille, ajoutait 
à ce méfait celui de rendre la marche très pénible. 

Enfoncés jusqu’aux épaules, les chiens posaient 
les pattes sur un terrain qui les absorbait avant 
d'offrir quelque résistance. Le poitrail devait 
repousser devant lui une masse blanche où le ventre 
ensuite laissait sa trace. Le traîneau, enfoncé 
comme une charrue, obligeait à arracher chaque 
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mètre de progression. 

Yves, à skis devant, essayait bien de tasser un 
peu la trace, mais six chiens de front occupent une 
plus grande largeur qu’un homme sur deux planches. 
L’attelage de Robert peinait plus que celui de 
François qui, derrière, profitait de son passage. Le 
petit traîneau n’avait jamais bien glissé, mais celui 
de Robert, d’habitude, était agréable à remorquer. 
Ce jour-là, on ne sait ce qui était arrivé à ses 
patins, mais ils semblaient coller à la neige. 

Après avoir parcouru quelque distance avec 
l'intention d’aller plus loin vers l’Ouest inconnu, 
les garçons tinrent conseil. 


LE JOUR OÙ L’ON ATTELLERA 
LES HOMMES! 


L’aspect de l’horizon où des nuages reflétaient 
une ombre noire inquiétante, l’impossibilité de 
progresser vite dans la neige molle, et surtout 
l’angoisse de savoir que cette neige ne reposait 
plus que sur une couche de glace pourrie déjà 
recouverte d’eau, tout les incita à renoncer à pousser 
plus loin l’exploration de la côte. 

On décida de rentrer. 

Dans l’espoir de trouver moins de neige amassée, 


on avait jusqu'alors suivi une route oblique qui 
éloignait sensiblement de la falaise. Le retour se fit 
donc assez loin de la côte, et le but fut alors d’at- 
teindre d’abord ces îles laissées sur la droite à 
l’aller et baptisées Fram. 

Mais cela représentait une étape et demie de 
l’aller, avec maintenant des conditions de marche 
détestables. 

Personne pourtant ne voulait plus s’arrêter pour 
camper sur la glace de mer. Sauf mauvais temps 


imprévu, il n’était pas question de renoncer à 
atteindre les Iles Fram. 

Journée harassante. Les garçons avaient repris 
l’ordre de marche habituel. Robert et François, au 
début affectueux comme à l’accoutumée, devinrent 
assez vite nerveux. Les cris d’encouragement se 
transformèrent peu à peu en ordres hurlés sèche- 
ment d’une voix rauque, et toujours pour exiger des 
chiens un nouvel effort. 

Il est vrai qu’ils les aidaient de toutes leurs 
forces. Arc-boutés aux mancherons du traîneau ils 
poussaient presque sans arrêt. Dans les passages 
particulièrement mous où le traîneau, le nez dans 
la neige, refusait d’avancer, ils venaient soulever 
l'avant des patins pour permettre un nouveau 
démarrage. 

Les haltes furent d’abord normalement espacées 
toutes les heures. Puis, peu à peu, chiens et gar- 
çons, harassés, prirent prétexte du moindre embour- 
bement pour souffler un peu. L’alternance marche- 
halte se fit de plus en plus irrégulière, et Yaka, qui 
au début, avait essayé de compter les heures, eût 
été incapable, en fin de journée, de dire combien 
de temps on avait ainsi peiné pour atteindre les 
Iles Fram. 

On les apercevait, petits points noirs sur l’hori- 
zon, qui ne grossissaient pas vite. 

Lorsque l’attelage Boss donna vraiment des 
signes de fatigue au point que, derrière, l’équipe 
Bjorn était sans cesse dans les mollets d’Yves, 
François fit passer son traîneau devant. 

Ses chiens comprirent alors qu’elle différence il y 
a entre un terrain mou où nulle trace n’existe, et un 
parcours déjà tassé par d’autres. En fin de journée, 
cet effort supplémentaire qu’on essaya de leur faire 
admettre comme un honneur, acheva d’écœurer 
Yaka, déjà fourbue et désabusée. 

Dans sa tête vide comme un grelot, le cauchemar 
anxieux de l’eau sur la glace avait fait place à des 
images obsédantes de la vie à la Base. Les nuits 
passées dans le blizzard étaient oubliées; il ne restait 
dans son souvenir que les confortables repas de 
phoque, les gambades insouciantes sur la presqu’île 
et les bons sommes, le nez dans la queue. 

Langue pendante, jambes coupées qu’à chaque 
pas il fallait sortir de la neige pour les enfoncer un 
peu plus loin, Yaka tirait, quasi inconsciente, pen- 
sant ne plus jamais revoir la Base. 

Et finalement elle ne tira même plus. 

Elle trouvait définitivement ridicules les efforts 
constants des quatre autres, qui, à côté d’elle, 
continuaient tête baissée. On avait fait une folie 
en s’aventurant aussi loin sur la glace de mer, sans 
savoir exactement quand commencerait la débacle. 
Maintenant la banquise pourrissait, la cause était 
entendue. Disparaître dans cette couche de neige 
sous laquelle on avait trouvé de l’eau, ou mourir 
d’épuisement, autant valait la première solution. 
Quitte à en finir et puisque, aussi bien, Bjorn ne 
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l’aimait pas, autant se coucher tout de suite et au 
moins souffler un peu avant de disparaître. 

Mais François ne l’entendait pas ainsi. 

— Allez Yaka! Fainéante! 

Et vlan! Un coup de fouet! 

Yaka avance un peu, juste de quoi tendre son 
trait, mais tirer, elle en est incapable! 

— Vas-tu tirer, Yaka? 

— Eh bien! Non! Je ne vais pas tirer, je n’en 
peux plus... 

— Tu crois qu’il n’y a que toi qui vas rien faire ? 
Tiens! Avance!.… 

Et cette brute a couru pour se trouver à sa hauteur. 
Au lieu du bout de la lanière, c’est le manche du 
fouet qu’elle reçoit sur les reins. 

— C’est ce garçon-là qui, jusqu’à maintenant, 
me cajolait en m’appelant sa préférée! Ah! le 
jour où on attellera les hommes"... 


SIS LA REBELLE 


A la fin de cette étape exténuante Yaka, écœurée, 
trouva encore assez de réflexes pour inventer une 
combine formidable : Sis avait un trait un peu plus 
long que les autres puisque c’était elle qui montrait 
le chemin. Placée contre son trait, Yaka était arri- 
vée, en poussant un peu de côté, à presque s’asseoir 
dessus. Entre elle et le traîneau, le trait de Sis 
s’arrondissait autour de son derrière et Yaka était 
ainsi pratiquement remorquée. 

François s’en était bien aperçu. Mais il était 
alors trop fatigué pour se payer le luxe de courir, 
dépasser le traîneau, et venir à sa hauteur tara- 
buster Yaka. 

Il se contenta de la rappeler à l’ordre en hurlant. 
Puis il renonça même à hurler. 

Les Iles Fram avaient fini par se révéler toutes 
proches. Allait-on réussir quand même à les 
atteindre ? 

Abasourdie, croyant à un mirage, les images de 
la Base se bousculant de plus en plus hallucinantes 
devant ses yeux brûlés, Yaka avait l’impression 
qu’elle n’avançait plus et que ces braves, ces chères 
îles venaient au-devant d’elle. 

Ah! Le camp aux Iles Fram! 

On n’eut pas trop de toute la journée du lende- 
main pour récupérer. Et il y eut, enfin! du phoque 
au menu! 

L’étape suivante, après une bonne journée de 
repos, se fit par un temps bouché sans vent, et sur un 
terrain encore épouvantable. Mais Pointe Géologie 
n’était pas bien loin, et le camp y fut installé trois 
heures après le départ des Iles Fram. 

Un séjour d’une nuit à Pointe Géologie sembla 
suffisant aux garçons qui avaient visiblement envie 
de rentrer à la Base. Les chiens, eux, seraient 
volontiers restés un peu lus longtemps dans ce coin 
- si agréable et si plein d’empereurs. 


Il ne faut pas longtemps pour s’apercevoir que le 
terrain est pire que jamais. Non seulement la neige 
est de plus en plus molle sous le soleil accablant, 
mais à chaque instant on sent l’eau sous la patte. 

On longe le grand glacier qu’il faudra traverser 
comme à l’aller, et les rivières sont nombreuses. 
Cachées sous la neige, elles sont autant de pièges. 

La première halte a lieu assez près du glacier. 
Les garçons décident de chercher un passage plus 
proche que celui emprunté à l’aller. Les chiens se 
couchent et mangent de la neige; Robert et Fran- 
çois croquent des raisins secs et Yves part seul, à 
skis, reconnaître une faille dans le grand mur de 
glace. 
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Il disparaît bientôt derrière des blocs et reste 
longtemps invisible. 

A son retour, il annonce que le passage est fran- 
chissable. 

— Il y a une grande rivière assez traître avant 
d’y arriver. Il faudra faire attention. 

Les deux attelages repartent sur ses traces. Il 
faut faire bien des zigzags pour longer la rivière 
avant d’y trouver un passage assez sûr pour les 
traîneaux. 

Selon le cérémonial maintenant bien connu, 
François stoppe son attelage pendant que Robert 
lance ses chiens au-dessus de l’eau. Un des bords 
de la rivière, pourri sous la couche épaisse de neige, 
s’effondre, mais les six chiens ont assez d’élan pour 
sortir conducteur et traîneau avant qu’ils ne 
tombent à l’eau. 

On ne peut pas faire passer les autres au même 
endroit. Yves cherche pour eux un nouvel étrangle- 
ment de la rivière. 

Aux cris d’Yves et de François, l’équipe Bjorn 
s’élance. sauf Sis. Est-ce l’instinct particulièrement 

(suite page 80) 
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montre en main ! 


Eh oui! Voilà Donald sur le paillasson ! Oh, il a l'habitude de vivre à la dure, ce cher 
Donald, lui qui n’a jamais un sou! Mais cette fois, on dirait bien que ce n'est pas sa 
faute. Observez bien cette scène, notez tous les détails pendant une minute et testez 
votre mémoire et votre sens de l'observation en répondant aux questions de la p. 104. 
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HUMM..QUE ÇA Ÿ, 
SENT BON ! d— 


LL 
BAS LES PATTES, HEIN ?VOUS | | | ON FRAPPE À LA 
ATTENDREZ MA PERMIS - Al PORTE ! 
SION; COMPRIS ? | 


GERS GRAND-MÈRE! ! 
GERS D'HON- 


OOH ! ÜNE FAMILLE LS ONT L'AIR 
AU COMPLET! D'AVOIR FAIM; 
LES PAUVRES!, 


SI NOUS PARTA- 
GIONS AVEC EUX 
NOTRE REPAS ? 


JE VAIS CHERCHER 
Du BOIS POUR LE 
Feu! 
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NOUS ALLONS ATTENDEZ SEULE - 
PENSER À VOUS! MENT LE SIGNAL ! 
D'ACCORD? 
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DÉPÈCHE-TOI ILE 
REPAS EST PRÉTI 
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MAIS Où VONT- NY ILS N'ONT PAS BIEN 
ILS ?HÉ! C'EST DÜ COMPRENDRE CE QUE 
PAR LA | NOUS AVONS DIT! 


Ou! 
FAIT BON ICI! 
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EST-CE QUE NOUS 
SOMMES INVITÉS 
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QUE FAITES - EUH...ON CONTRÔ-| | PETITS BRICANDS! 
VOUS ICI? . LAIT SITOUT... VOUS PRENIEZ UN 
J LACOMPTE, PA 


HEUREUSEMENT, JE VOUS Al ET VOUS AVIEZ PROMIS! 
PINCÉS À TEMPS 1 Vous N'AVEZ | 
“HE x PAS HONTE? JS 


Bo À 


NOUS VOILA DANS DE | M Er DRE Que Tous Les co- 
BEAUX DRAPS IQUE FAIRE? PAINS SONT DANS | 


Pa nn me LES PLACARDS! 
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NOUS ALLONS | 
AVOIR DES 
ENNUIS! 


VA CHERCHER LA SAUCISSE! 
GUS or N'Y ONT PAS 


TOUCHE ! 


LAU'UN VOILA LA 
ARRIVE ! S SAUCISSE! 
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JELLE A SAUCISSE ES 
ce UN BEL ÉTAT |! 
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VUE INTACTE ! a MIS DEHORS ! 
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PLUS EN COLÈRE ? 


OUBLIONS 
TOUT CELA! 
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les Trésors 


3 JEUX PASSIONNANTS AU CHOIX 


: 


SANT 


| GAGNEZ 


Un transistor 
à bandoulière 


-. | 20 GAGNANTS 


» GAGNEZ 


Une raquette 
et des balles. 


10 GAGNANTS 


GAGNEZ 


UNE 
SURPRISE 
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VOUS POUVEZ FAIRE LE PREMIER, LE DEUXIEME 
LE TROISIEME JEU... OÙ LES TROIS ! 


1" Trésor 


C'est Carnaval, tout le monde se 
déguise. Pour faire comme les au- 
tres, oncle Picsou s'est choisi un 
beau déguisement. 


EN QUOI CONSISTE CE DÉGUI- 
SEMENT ? 


<'Tré 
2° Trésor 
Oncle Picsou vient de découvrir 
une source thermale. II va donc 
mettre son eau minérale en bou- 
teille. Quel nom imprimera-t-on sur 
l'étiquette ? 


COMMENT S'APPELLE CETTE 
EAU MINERALE ? 


3° Trésor 


Pour faire des économies, Picsou 
a décidé de se passer de l'électri- 
cité. Mais il lui faut pourtant s'éclai- 
rer... 


QU'EST-CE QUI VA REMPLACER 
L'ELECTRICITE, CHEZ PICSOU 7? 
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ENVOYEZ VOS REPONSES 
SUR CARTE POSTALE A 


PICSOU MAGAZINE 
LES TRESORS SURPRISES 
D'ONCLE PICSOU 

Boîte Postale 101-08 

75363 PARIS CEDEX 08 


LES ENVOIS 
SOUS ENVELOPPE 
SERONT ELIMINES 


DECOUPEZ ET COLLEZ SUR 
VOTRE CARTE LA VIGNETTE 


DECOUPEZ ET COLLEZ SUR 
VOTRE CARTE LA VIGNETTE 


DECOUPEZ ET COLLEZ SUR 
VOTRE CARTE LA VIGNETTE 


VOUS POUVEZ AUSSI PARTICIPER 
AUX AUTRES JEUX, MAIS ATTEN- 
TION, UNE SEULE CARTE PAR JEU. 
LISEZ ATTENTIVEMENT LE REGLE- 
MENT DE LA PAGE 82 
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SEZ 


DU TEMPLE DE 
CHION IN, À KYOTO (JAPON). 
EST CONSTRUITE DE TELLE 
SORTE QUE CHAQUE 
FAS HUMAIN SUR LES 
LATTES DU PARQUET PRODUISE 
UN SON RESSEMBLANT AU 
CHANT DU ROSSIGNOL !/ ‘ 


{ 
EE X > 
à ERNST ZM 
ANS L'EUROPE DU MOYEN 4 
AGE, LES NAVIRES DE GUER- 
= | 


CESSAIENT TOUSOURS LE 
FEU À LA TOMBÉE DE LA NUIT. 
ON TENDAIT_ ALORS UNE BA- 
CHE AU-DESSUS DU BATEAU 
QUE L'ON ENLEVAIT LE LENDE- 
MAIN MATIN, LORSQUE LE _ = 
COMBAT ALLAIT REPRENDRE 


UN puet au 
1 MANQUE DE TENUE"! Le 


A L'OCCASION D'UN 
DUEL, LE TIR DE. CHA- 
CON DES ADVERSAIRES 
DÉCHIRA LEUR PANTA- 
LON Si BIEN QU'ILS 
DURENT POUR LEUR % 
SECOND TIR S ASSEOIR à 
SUR UNE CHAISE. ILS QUELQUES 
SE MANQUÈRENT SOUS , DES 
D'AILLEURS UNE NOO- COPIES 
VELLE FOIS. CONTENANT 
__. ne LES DERNIÈRES 
LE PHRASES _PRONONCÉES 
PAR DES CRIMINELS | 
CONLDAMNÉS A LA 
POTENCE. 


LE LA TOUR DE LONDRES, 
FUT AUSSI LE PREMIER 
PRÉONNÈE À Y ÊTRE 
ENFERMÉ., MAIS SA FAR- 
FAITE CONNAISSANCE DES LIEUX 
LUI PERMIT LE S'EN 
ECHAPPFE. 


S . 
TE 22 NN NS 


Te (| 


| LES 
+ _ CRÂNES 
DES COCHONS ABATIUS 
DANS L ÎLE DE NIAS, À 
SUMATRA, DOIVENT 
D'ABORD ÊTRE SUSPEN- 
DUS À LA BARRIÈRE DES 
MAISONS OÙ LES ANI- 


Le GULO LUSCUS 
DOIT SON NOM AU ZOO- 
LOGISTE LINNÉ. EN 

EFFET, LUSCUS SIGNI- 

FIE BORGNE EN LATIN 

ET L'ANIMAL 
EXAMINÉ FAR LE CÉLÉ- 
BRE BIOLOGISTE AVAIT || MAUX SERONT MANGÉS 
ACCILENTELLEMENT AFIN D'ASSURER LE 
PERDO ON OEIL. SALUT DE LEUR ÂME. 


distribué par opera mundi 
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Il est plus facile de répondre à ce Kikekoi 
que de consulter une encyclopédie ! Alors, 

œ lancez-vous! 
s = 


1 - GLACIS : 


L a - Un marchand 
de glaces, 

b - Le glaçage au 
sucre du 
gâteau, 

c - Une pente 
douce et unie. 


2- PUMA : 


a - Un breuvage 
oriental, 

b - Un fauve 
d'Amérique 


du Nord, 
c - Un vêtement 
mexicain. 


3-UN SYNONYME DE 


! 4- AOÛUTAT : 
NÉNUPHAR EST: 


a - La larve du trombidion 


a - Nymphéa, qui provoque des 
b - Nénuphée, démangeaisons, 
c - Morphée. b - Une plante qui fait éternuer, 


c - Un vacancier du mois d'août. 


5 - L'IMPÉRATRICE 
JOSÉPHINE 
était native de : 

a - La Guyane, 

b - La Martinique, 

c - La Guadeloupe. 


6 - PARMI LES 3 NOMS 
SUIVANTS, 
un seul est celui d'un 
peintre célèbre : 
a - Paul Claudel, 
b - Eugène Boudin, 
c - Auguste Rodin. 


1- PARTHÉNON : 
a - Un temple 
construit par 
les Grecs, 
à Rome, 
Ç b - Le plus beau 
M = (l temple 
LH. | D) CA d'Athènes, 
c- Le nom 
d'un pharaon 
de la XVIIe 
dynastie. 


8 - L'AMIRAL 
NELSON 
est mort : 

a - Guillotiné, 

b- Dans son 


(| 
c - À la bataille 
de Trafalgar. 
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Un arbre qui parle, a-t-on jamais vu ça? Et pourtant Boniface, qui se prend sans doute pour 
Jeanne d'Arc, entend la voix d'un arbre. Pour élucider ce mystère, lisez cette histoire et contrô- 
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Curieuse façon de baigner un enfant! À moins que cette mère n'ait une bonne 

raison d'agir ainsi. Dans ce cas, à vous de répondre à ces questions : de quoi 

_ s'agit-il? Et cet enfant, qui est-il? Que fait sa mère? Le mystère vous sera 
_ dévoilé page 104. 
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LES CASES A PRENOMS 


Dans le tableau A, les cases comportent des objets, des animaux et des person- 
nages (ils sont marqués d'une lettre). Dans le tableau B, il y a d'autres objets, 
animaux et personnages (ils sont marqués d'un chiffre). Prenez la première lettre 
des objets, animaux ou personnages du tableau À, ajoutez-la à ce que représente 
une case du tableau B, et vous formerez un prénom (exemple, case A, la lettre 
A + l'aile de la case 8— Angèle). Vous avez quinze prénoms à trouver. 


SOLUTION: 
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(suite de la page 41) 

vif? En tout cas, elle reste plantée sur place, et, du 
coup, freine l’élan des autres. Heureusement, son 
harnais, qui, dans le mouvement, s’est retourné sur 
ses épaules, échappe. Sis libérée se sauve. Les 
quatre autres n’ont que le temps de faire un nouveau 
bond pour que la berge sur laquelle ils viennent 
d’atterrir ne s’effondre pas sous eux. Mais le traîi- 
neau, derrière, se bloque sur un morceau de glace 
en bascule. Une fois de plus les chiens sont cisaillés 
en plein élan. L’arrière du traîneau plonge dans 
l’eau; ils ne peuvent faire mieux que de l’empêcher 
de sombrer plus loin. 

François a été obligé de rester en arrière. Il est 
encore de l’autre côté de la rivière, incapable d’aider 
d’une façon quelconque. 

Heureusement, Yves et Robert avaient pris la 
précaution d’attacher une longue corde à l’avant 
du traîneau. Ils peuvent aussitôt tirer de toutes leurs 
forces. François réussit à dégager un des patins 
arrière et, arc-boutés, aidés de Robert et Yves, les 
chiens sortent le traîneau de cette posture inconfor- 
table. 

Sis, partie en gambade au loin, revient, appelée à 
grands cris par les garçons. Elle a trouvé seule le 
moyen de sauter la rivière; François en fait autant, 
et la marche reprend, dans l’ordre normal. Mais 
chacun médite sur l’évolution rapide de la glace de 
mer. Il y a huit jours elle était encore bien solide. 
Quelques journées ensoleillées et deux ou trois 
chutes de neige l’ont complètement pourrie. Il est 
grand temps de rentrer et on a bien fait de ne pas 
continuer plus longtemps vers l’ouest. Il est pro- 
bable que sous peu, toute cette zone, à l’ouest du 
glacier de Géologie, sera en pleine fonte et infran- 
chissable. 


LE PASSAGE DU GLACIER 


On arrive sans autre incident à l’entrée du défilé 
dans le glacier. 

Deux immenses icebergs blancs se dressent de- 
vant les attelages. Celui de gauche présente une 
face inclinée en pente douce, mais l’autre est 
vertical et impressionnant. Tout en haut, des blocs 
en équilibre lui donnent un aspect tourmenté et 
inquiétant. 

Au pied, la neige profonde fait place à de grandes 
plaques bleues. Tout ici est de glace d’eau douce, 
scellée dans la mer qui a gelé autour au début de 
l’hiver. 

Le passage entre les icebergs est étranglé. Son 
entrée est défendue par des blocs pêle-mêle, entre 
lesquels on ne peut progresser bien loin. Arrêtés au 
bas d’une montée abrupte et étroite, les chiens 
doivent attendre que les garçons aillent reconnaître 
seuls le défilé jusqu’à sa sortie. 

Aussitôt revenus, ceux-ci commencent à déchar- 
ger les traîneaux. Tout est transporté à bras 
d’hommes : caisses, tentes et sacs et cela représente 


de nombreux va et vient. Une fois tout le matériel 
de l’autre côté, le tour des chiens arrive. Les gar- 
çons les détèlent et, les gardant en laisse, deux par 
deux, leur font franchir la passe. Après les blocs de 
l'entrée, on progresse sur une sorte de passerelle de 
glace, encastrée entre les flancs des énormes ice- 
bergs. 

De l’autre côté reprend l’immense surface de la 
mer gelée à perte de vue et recouverte de neige. Le 
défilé s’évase en un majestueux glacis et les chiens 
attendent, trop heureux de ce repos prolongé, que les 
garçons apportent les traîneaux et les rechargent. 

Ils sont attachés à des piolets fichés en neige, et 
un garçon est resté pour les faire tenir tranquilles. 
Non sans mal, car devant eux une foule de pin- 
gouins s’est arrêtée et les contemple. Des empe- 
reurs bien sûr, mais aussi de nombreux adélies. Ces 
petits pingouins sont revenus du grand large où ils 
ont passé la mauvaise saison, et on en a déjà croisé 
quelques files la veille. 

Lorsque les traîneaux sont de nouveau prêts au 
départ, les chiens ne sont pas longs à tendre le 
jarret, persuadés que les garçons ne verront pas 
d’inconvénient à ce qu’ils fondent dans ce prodi- 
gieux tas de pingouins. Mais le fouet est là, qui 
court du côté interdit et cingle l’imprudent qui ne 
voudrait pas suivre la direction imposée par Yves, 
reparti devant sur ses skis. 

De ce bord-ci du glacier, il fait moins chaud. Le 
soleil est resté de l’autre côté. 

Puis le soir apporte lui aussi son ombre. 

C’est à cette époque que la nuit disparaît du 
cycle journalier. On continue à appeler « nuit » la 
période de la journée où le soleil se promène 
quelque part derrière le Grand Plateau. 

Et pour cette nuit, où va-t-on camper ? 

D’après ce qu’on a vu par ici à l’aller, il n’y a 
aucun rocher sur lequel espérer monter le camp. 

Alors on va camper sur la glace de mer ? 

Franchi le glacier, l’angoisse de la glace pourrie 
semble s’être évanouie. La surface est bien meilleure 
On retrouve quelques sastruggis, mais la neige est 
dure et gelée. Aucune rivière. On peut donc espérer 
que la glace, dessous, est plus solide que de l’autre 
côté. 

Yves s’est rabattu vers la falaise pour chercher 
un emplacement de camp. L’équipe Bjorn le suit 
d’assez près. François est obligé parfois de venir 
soulager l’avant des patins quand ils butent dans un 
sastruggi, mais il a beaucoup moins d’ennuis que 
Robert. L’attelage Boss peine en effet de façon 
anormale. Il y a sûrement quelque chose qui colle 
sous les patins de son grand traîneau. 

Au camp, Yaka entend, avant de s’endormir, les 
anciens, Boss et Black, discuter technique à ce sujet, 

Quand à elle, elle pense simplement que si, 
demain, le traîneau de Robert reprenait dans 
l’ordre de route la première position, elle aurait 
toutes les excuses pour aller plus lentement! 


Extrait de « YAKA de Terre Adélie », par François Tabuteau, © Editions Julliard 
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LA SURPRISE DU MOIS DERNIER 
un jeu de lettres: 


JUSTE UNE MINUTE 


ET CE MOIS-CI,QUE GAGNEREZ-VOUS ? 
Un transistor à bandoulière: 20 GAGNANTS 


ou 


Une raquette de tennis et des balles:10 GAGNANTS 


ou 
UNE SURPRISE pour 20 GAGNANTS 


Et pourquoi pas les trois ? Participez aux 
trois jeux, vous aurez trois chances! 


être envoyée sur carte postale. Les envois sous enveloppe 
seront éliminés. 


de chaque mois, les réponses devront nous être envoyées, 
au plus tard, le 15 du mois suivant, à minuit, le cachet de a 


RÈGLEMENT 


ART. 1 - PICSOU MAGAZINE organise un jeu appelé 
« LES TRÉSORS SURPRISES D'ONCLE PICSOU ». 
Ce jeu peut consister en un jeu, ou en une série de plusieurs 


eux. 

ee (ou les) prix récompeneant LA (ou les. Perte est annoncé 
dans le même numéro de PICSOU MA AZINE que le jeu 
corrésbondant, sauf s'il s'agit de : la (ou le) Surprise »: 
dans ce cas, la nature du prix-surprise est divulguée dans le 
numéro suivant de PICSOU MAGAZINE. 

ART. 2 - « LES TRESORS SURPRISES D'ONCLE PICSOU » 
sont ouverts à tous les lecteurs de PICSOU MAGAZINE 
qui résident, au moment de leur participation, en France 
Métropolitaine, en Belgique ou en Suisse. 

Ne pourront pas participer aux « TRESORS SURPRISES 
D'ONCLE PICSOU » les personnes dont un membre de la 
famille appartient à la Société EDI-MONDE. 

ART. 3 - Chaque concurrent peut participer à l'un des jeux 
ou à la série. La réponse à chaque jeu doit obligatoirement 


Sur une même carte postale, ne doit figurer que la réponse 
à un seul jeu. 

Les. concurrents doivent en outre indiquer sur leur carte le 
jeu auquel ils ont choisi de participer, à l de la vignette 
de couleur correspondante, à découper dans le magazine. 
Les réponses non'‘conformes seront éliminées. 
COMMENT JOUER? 

« LES TRÉSORS SURPRISES D'ONCLE PICSOU » requiè- 
rent imagination, orig alité et une connaissance appro- 
fondie de l'univers de PICSOU. Le ou les jeux différents 
proposés dans PICSOU MAGAZINE font appel à ces qua- 
ités. 

Un Jury, composé de personnalités de la Rédaction de 
PICSOU MAGAZINE, départagera les concurrents en fonc- 
tion des critères d'originalité et de fidélité à l'univers de 
Wait rt Les décisions .du Jury sont souveraines et 
sans api 

ART. 2. PICSOU MAGAZINE étant mis en vente vers le 20 


poste faisant foi. 
I ne sera répondu ni par téléphone ni par lettre, à aucune 
question concernant « LES TRESORS SURPRISES D'ON- 
CLE PICSOU ». 
ART. 5, Le gagnarit d'un jeu sera averti individuellement. 
Il est tenu d'accepter le prix pour lequel il a concouru, 
i it surprise. 

oncerait à son prix, aucune compensa- 
tion d'aucune sorte ne lui sera remise et le Jury désignera 
un autre gagnant. 
ART. 6 - Ce règlement est à la disposition de ceux qui en 
feront la demande en adressant à EDI-MONDE - « LES 
TRESORS SURPRISES D'ONCLE PICSOU » 12, rue Eugène 
Delacroix - 75784 PARIS CEDEX 16 - une enveloppe 
portant ses nom et adresse, affranchie au tarif lettre « nor- 
mal ». 


RÊGLEMENT COMPLET GRATUIT SUR SIMPLE 
DEMANDE. 


ATTENTION : ADRESSEZ UNIQUEMENT VOS CARTES POSTALES A 


* PICSOU MAGAZINE-TRÉSORS-SURPRISES BP 101-08 75363 PARIS CEDEX 08 


Quand vous regardez une 
vache dans un champ, 
saluez-la bien bas en 
songeant que jamais le 
plus grand des savants 
n'est parvenu à accom- 
plir ce qu'elle fait tout 
naturellement : changer 
de l'herbe en lait! 


Surtout, dit un fou au 
directeur de l'asile, fai- 
tes attention en arrivant 
à l'avant-dernière mar- 
che de l'escalier. 

— Pourquoi l’avant-der- 
nière ? 

— Parce qu'il y en a 
une autre après! 


Luc rentre de l'école et 
annonce fièrement à un 
petit copain : 

— C'est fait, Christian, 
je peux déjà devenir ar- 
bitre de boxe, je sais 
compter jusqu'à 10! 


Comment s'appelle un 
homme qui a tué son 
beau-frère ? 

— C'est un insecticide, 
car il a tué l'époux de 
sa sœur! 
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PICSOURTRES 


Un bouleau est bien en- 
nuyé : un skieur a éraflé 
son écorce avec un de 
ses bâtons. 

— S'ilte plaît, demande 
t-il à un sapin, peux-tu 
me prêter une aiguille ? 
C'est pour une répara- 
tion! 


— Allo! J'aimerais parler 
avec le directeur du 
cirque Duralo! 

— C'est lui-même! 

— Monsieur, j'ai un nu- 
méro extraordinaire à 
vous proposer! 

— Que savez-vous faire ? 
— Je parle français, ita- 
lien, russe, anglais, et 
sans accent! 

— Mais madame, main- 
tenant, c'est très cou- 
rant ! 

— Peut-être, seulement, 
moi, je suis une jument! 


Dans un restaurant, un 
client rend son bifteck 
intact au garçon : 

— Très bien! lui fait-il, 
votre plat de résistance 
a gagné! 


A un petit garçon qui 
vient de passer sa pre- 
mière journée à l'école, 
on demande : 

— Alors, comment ça 
c'est passé! 

— Bof... pas trop mal. 
— C'est tout ? 

— Non! Il faut que j'y 
retourne demain. 


Christine voit sa mère 
tricoter de la layette. 
Elle part à l'école et 
annonce fièrement à ses 
petites camarades : 

— Je vais avoir un petit 
frère! 

— Comment le sais-tu ? 
interroge une autre petite 
fille. Alors, Christine : 
— Maman est en train 
de m'en tricoter un! 


L'un arbore une cicatrice 
sur le front : 

— Que t'est-il arrivé? 
demande l'autre. 

— Je me suis mordu! 
répond le premier. 

— Tu t'es mordu au 
front? s'étonne le fou, 
comment as-tu fait ? 
Alors l'autre : 

— Je suis monté sur 
une chaise! 


Dans la cour de l'asile, 
un fou interroge un nou- 
veau pensionnaire : 

— Comment vous appe- 
lez-vous ? 

— Alphonse! 

— Ça alors! Exactement 
comme mon oncle Henri! 


Un monsieur dit à un 
autre : 

— Vous êtes un orgueil- 
leux, en réalité! 

— Moi, orgueilleux! fait 
l'autre, c'est un comble! 
et pourtant, j'aurais bien 
des raisons de l'être! 


Le maître d'école affir- 
me : 

— Dans la nature, cha- 
que chose ou chaque être 
vivant a son utilité. Qui 
peut me citer un exem- 
ple? 

Alors, le petit Bertrand 
lève la main et dit : 

— Le cygne, M'sieur! Il 
a un long cou pour quand 
l'eau monte! 


Patrick, 4 ans, revient 
du z00 et affirme : 

— C'est pas le lion le 
roi des animaux! dé- 
crète-t-il, c'est le paon 
puisqu'il porte une cou- 
ronne! 


voir une fessée. Il re- 
garde son père et lui 
demande : 

— Décapoté ou pas? 


C'est vrai, papa, qu'il y 
a des microbes dans les 
livres de classe ? 

— Quoi? 

— De toute façon, tu 


‘ n'as pas à t'inquiéter, je 


ne les ouvre jamais. 


Olivier, 6 ans, va rece- 
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Fanal et son assistant Pafino se dirigent en Voiture vers un village où se tient, actuel- 


lement, une fête foraine, Les châtelains du pays ont été victimes d’un vol audacieux. Le 
collier d'émeraudes (d'une grande valeur) de la comtesse a disparu. Fanal désigne de 
loin le château, au sommet d’une colline... 1 — « Voilà le théâtre du vol! explique-t-il. 
Le cambrioleur est monté sur le toit, s'est introduit à l’intérieur par une étroite fenêtre et 
a dérobé le seul bijou authentique : les fameuses émeraudes ! » 


2 — Les deux hommes s'arrêtent à la gendarmerie où sont retenus trois suspects : Louis, 
l'avaleur de sabre, un homme grand et maigre ; Pouf, le montreur de singe, un énorme 
barbu et Zinn, le funambule, un individu filiforme. 3 — « Tous trois, dit le brigadier, sont 
soupçonnés du vol et cela pour;deux raisons : ce sont des voleurs soi-disant repentis et 
qui savaient que la comtesse était allée à la banque retirer, de son coffre, le collier. » 


4 — Avant d'interroger les trois hommes, Fanal visite les lieux. Le toit du château est en 
ente raide. La tabatière par où s’est introduit le voleur est vraiment très étroite. Enfin, 
e châtelain explique : 

5 — « Ma femme possède deux colliers, identiques d'aspect, mais dont l’un est en rubis 

re al Le voleur a su choisir : il a emporté les vraies émeraudes et laissé les 
aux rubis! » 
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6 — Ensuite, Fanal passe aux interrogatoires. Louis, l’avaleur de 
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sabre, proteste de son 


innocence. Îl est assez mince pour pouvoir passer par la fenêtre mais il est sujet au vertige 


et n'aurait pu monter sur le toit. 


7— Pouf, le montreur de singe, a un gros rire. Il n'a jamais eu le vertige mais, avec sa cor- 


étroite ? 


pulence,comment aurait-il pu se faufiler à l’intérieur du château par une ouverture aussi 


8 — Zinn, l'homme filiforme, ne craint évidemment pas le vertige et, de plus, il est très 
mince. Pafino l’accuse du vol sans l'ombre d'une hésitation. Mais Fanal n'est pas d'ac- 
cord car le funambule est daltonien. 9 — « Celui qui est affligé de cette maladie de la vue 
ne peut distinguer le rouge du vert, explique-t-il. Or, le voleur a emporté les émeraudes 


vertes. et les vraies! 


10 — ... maisil a laissé les rubis rouges (faux). 
Il a donc su faire la différence entre les deux 
couleurs, ce qui serait impossible à Zinn. 
Et Fanal, après avoir réfléchi, conclut d’une 
voix ferme : « C'est Pouf, le coupable! ». 
Pafino l'interroge.… 


Pourquoi Fanal accuse-t-il l'homme 
qui, en raison de sa corpulence, n'au- 
rait pu se faufiler par la lucarne ? 
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Castors Juniors Magazine, c'est chaque mois les 

Jeux des Castors Cracks. Des jeux faciles et amusants. 
Ceux qui gagnent deviennent des Castors Cracks 

et reçoivent, en cadeau, de très beaux prix et un diplôme! 
Et aussi, des articles passionnants sur lanature, 

les sports, les animaux et bien sûr les bandes 

dessinées Walt Disney. 


Pour tout savoir et s'amuser. 


- ©WALT DISNEY PRODUCTIONS Performance 
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HUM... QUE J'AIME- 
RAIS DEVENIR UNE, ., 
VEDETTE DE LATÉLE ! 


MAIS MA MÉRE ME 
FAISAIT AFFRENDRE 
LE FIANO ! 


4 ÉTANS ADIEU DR HEP? Dico ! JE 
SUIS LA 
DOMMAGE |! TA CONSCIENCE | 
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SALUT, KANNO ! ' T , 

', ‘A1 MONTÉ LIN ORCHESTRE ? 
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DNA 


JE SUIS LE SOLISTE ! 
ON JOLERAIT DANS LES 
FÊTES, LES 

CAFES 
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Oui...s - | NTHoracEe A LA Ÿ/ Moi CE SERA 
TON À LATÉLÉ ? CONTREBASSE 
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J'AI BESOIN p'u J'A1 vouLu LUI N 


BATTEUR? y MAIS. VENDRE LINE 
Un Br rtf wx BATTERIE? 
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AISSE TOMBER ? 
CHÊTE DONC CETTE 
BATTE 


 fARMO- VouLEz-vous 
NICA !'ADIEUL, LINE BAGLIETTE 
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T { JE VEUX DEVENIR … LARRY COCHETT, LE 
AUSSI CÉLÈBRE | | ROI DE LA BATTERIE ! 
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TiRoIR ) DinGo! Ti ME COUPES 
GRIN:, 7 || TOUS MES EFFETS ? 
ÇANT = AIS -TOI ? 


\/ 
J'ÉCOUTAIS UAND JE CHANTE, 
LA VOIX D K; VEUX QU'ON 
NSCI- M'ÉCOUTE ? 
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LA SEMAINE PROCHAINE, JE DON- 
NEKAI LIN GALA ? Vous 
M'ACOMPAGNEREZ ! 


HÉ ! QUE SIGNIFIE 


|JCE “PELT-ÊTRE"Z 
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Ÿ AaAH! J'EN TREM- 
BLE D'ÉMOTION ! } 
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AU DÉBUT, TOUT VA BIEN! m4 d  T'QuEcesr 
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TAIRE ?! 
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PECTACLE 
LÉVISÉ ? 
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Deux amis se rencon- 
trent. 

— Jean-Pierre, peut-on 
“compter sur ta discré- 
tion ? demande l'un. 

— Je suis muet comme 
une carpe! 

— Eh bien, je ne le dis 
qu'à toi, il me faut deux 
mille francs! 

— Tu peux être tranquille 
c'est comme si tu ne 
m'avais rien dit! 


Allô!  L'électricien? 
C'est madame Lepied. Il 
faut revenir d'urgence, 
votre installation est 


mal raccordée. 

— C'est impossible, Ma- 
dame. Tout a été vérifié! 
— Ah oui! Mais la télé 
est couverte de givre et 
le frigo me donne les 
informations! 


Le petit Sylvain revient 
de la plage avec le ge- 
nou tout écorché. 

— Oh! Mon pauvre ché- 
ri tu t'es fait mal? 
Comme tu as dû pleu- 
rer! demande sa ma- 
man. 

— Non! lln y avait per- 
sonne! 
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On dine.. Les convives 
s'aperçoivent que le ser- 
vice traîne quelque peu 
et que la suite n'arrive 


pas. 
— Eh bien, Carmen, ce 
saumon? demande la 


- maîtresse de maison, 


— Madame oublie qu'elle 
m'a dit de ne pas l'ache- 
ter, il était trop cher! 


Un homme qui traverse 
Marseille en voiture 
manque de se faire em- 
boutir par un automo- 
biliste immatriculé 13 
(Bouches-du-Rhône). 

— Et alors, s'écrie-t-il, 
vous ne pouvez pas rou- 
ler à droite ? 

— À Marseille, môssieu, 
répond le chauffard, on 
ne roule ni à droite ni à 


gauche. On roule à 
l'ombre! 

e 
Au Tribunal : 


— Quel est votre âge, 
madame ? 

— À cet égard, je m'en 
remets à la sagesse du 
Tribunal, 
président! 


monsieur le 


— Docteur, voici votre 
prochain patient, c'est 
un muet! 

— Vous en êtes sûre ? 
l'a dit lui- 


— || me 
même ? 


Sujet de rédaction du 
jour : « Racontez un 
match de football ». 
Copie remise par l'élève 
Duflan : 

— Temps pluvieux, ter- 
rain impraticable, match 
remis. 


Dupont à Durand : 


— Comment allez-vous 
ce matin ? 

— Je ne sais pas, j'at- 
tends mon médecin pour 
qu'il me donne des nou- 


velles! 
e 


Quelle drôle d'enseigne 
pour ton magasin 

« Aux cinq saisons ». Tu 
vois bien qu'il n'y en a 
que quatre! Le prin- 
temps, l'été, l'automne. 
—… et l'hiver et la morte 
saison, qui est souvent 
la plus longue! 


Une mère à son enfant : 
— Si tu es sage, tu iras 
au ciel mais si tu es 
vilain, tu iras en enfer! 
Et l'enfant : 

— Que faut-il faire pour 
aller au cinéma ? 


Au casino : 

— Vous ne pouvez pas en- 
trer sans cravate, mon- 
sieur! 

— Et ce monsieur? fait 
l'interpelé en désignant 
un homme qui ne porte 
même pas de chemise. 
Alors, l'inspecteur des 
jeux, très digne : 

— Mais ce monsieur 
n'entre pas, il sort! 


Deux collégiens  ap- 
prennent leur lecon d'his- 
toire. 

— Moi, je regrette de 
n'être pas né sous le 
règne de Charlemagne! 
— Pourquoi ? 

— Parce que, je ne serais 
pas obligé d'apprendre 
tout le reste de l'His- 
toire de France! 
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Ce mois-ci 7 nouvelles histoires complètes 
Walt Disney en bandes dessinées 50 pages 
de jeux d humour etc... 

Mickey Poche de février est en vente partout! 


UN DRÔLE 0€ CLOCHARD 


Quers SONT LES OBJETS DIFFÉRENTS QUE CE CLOCHARD CHERCHE DANS LES POUBELLES ? 
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Heureusement pour les taxis 
1 londoniens, la police n'appli- 
que pas toujours la loi, à la 
lettre. Ce serait une véritable 
panique, ainsi que le démontre 
ce chauffeur. Il est dit, dans 
cette loi : « Le chauffeur doit 
toujours avoir sous la main un 
seau et une pelle pour effacer 
toutes les traces laissées par le 
cab (taxi). Une fois garé, le 
cab doit être solidement atta- 
ché à un lampadaire. Il doit 
toujours contenir une balle de 
foin. Le toit du cab doit être 
assez haut pour permettre à un 
homme portant un chapeau 
haut-de-forme de s'y asseoir. 
Cependant, le chauffeur jouit 
d'un privilège, celui de s’ins- 
taller à l'arrière s'il ne veut pas 
être vu du public. » Étonnant, 
dites-vous. Il faut simplement 
Savoir que cette loi est bien 
antérieure à l'époque des auto- 
mobiles, qu'elle s'appliquait 
aux calèches et qu'elle n'a, 
depuis, jamais été supprimée! 


AH, CES ANGLAIS 
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A PROPOS DU FRAPPEZ 
KARATÉ... 

Impressionnés par les exploits FORT S.V.P 
des adeptes du karaté, des scien- 

tifiques ont voulu mettre cette dis- ms 

cipline en équations. En d’autres 

termes, expliquer de quelle ma- 

nière un karatéka pouvait briser 

plusieurs briques d’un coup sans 

que leur main en souffrit. Leur 

conclusion? N'importe qui peut 

en faire autant à condition de faire 

en sorte que... le bout du bras, 

auquel appartient la main, se dé- 

place à la fois d'’arrière en avant 

et de haut en bas, à une vitesse 

qui ne doit pas être inférieure à 

10 mètres-seconde (36 kilomètres 

à l'heure). Facile à dire, mais 

essayez donc... avec prudence! 
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VENISE, VILLE-ASCENSEUR! 


Des années durant, des millions de gens de 
toutes nationalités ont tremblé pour Venise. De 
doctes savants ne leur affirmaient-ils pas, 
preuves à l'appui, que la ville s'enfonçait inexo- . 
rablement de 5 millimètres par an dans la la- 
gune et qu'elle aurait entièrement disparu sous 
les eaux dans une soixantaine d'années? Si 
bien que des milliards furent rassemblés à l'oc- 
casion de souscriptions destinées à des travaux, 
visant à sauver la Cité des Doges. 

Or voici que la situation se renverse. Venise ne 
s'enfonce plus dans les eaux. Au contraire, elle 
en surgit! Au train où vont les choses, elle se 
trouvera, dans moins d'un siècle, huit centi- 
mètres plus haut, par rapport au niveau de l'eau. 
Explication donnée par les savants : ce « sauve- 
tage » est dû au fait que les entreprises indus- 
trielles que compte la ville ont cessé de puiser 
de l'eau dans les puits artésiens ; les réserves 
liquides de ces puits sereconstituent et exercent 
de nouveau une pression dirigée vers le haut, 
dans les poches qui les emprisonnent. Venise, 
ville-ascenseur... incroyable mais vrai! 


La Hollande compte 14 millions d'ha- 
bitants et... 10 millions de bicy- 
clettes! Lesquelles, selon les esti- 
mations des experts, parcourent 
quelque 6,5 milliards de kilomètres 
par an. Soit plus de vingt fois la dis- 
tance de la Terre au Soleil aller et 
retour! Et davantage que n'en par- 
courent les quatre millions d’auto- 
mobiles particulières immatriculées 
dans le pays. 


VIVE LA « PETITE REINE »! 


LE CHAUFFAGE SOLAIRE? UNE (TRES) VIEILLE HISTOIRE... 


La « Chasse aux Gaspis » 
aura au moins eu un mé- 
rite : celui d'amener des 
scientifiques à redécouvrir 
ce que les Grecs et les Ro- 
mains connaissaient déjà 
sur le bout des doigts, 
c'est-à-dire les moyens de 
demander au Soleil (qui ne 
demande que ça !)de chauf- 
fer nos maisons. 

Venu en mission en Italie, 
Boris Jordan, professeur à 
l'Université de Californie, 


s’est penché sur les habita- 
tions de Pompéi, dégagées 
de la pluie de cendres qui 
s'était abattue sur elles lors 
de la formidable éruption 
du Vésuve, voici cette an- 
née exactement 1900 ans. 
Il a découvert que ces mai- 
sons étaient exposées de 
telle façon que, passant par 
certaines ouvertures en hi- 
ver, au moment où il est au 
plus bas sur l'horizon, le 
soleil réchauffait des parois 


en briques pleines, lesquel- 
les restituaient la chaleur 
ainsi accumulée une fois 
l’astre du jour couché. 
Tout l'art de l'opération 
résidait dans une parfaite 
connaissance des mouve- 
ments du Soleil, chaque 
jour de l'année. 

Un art que, comptant sur- 
tout sur le charbon, le pé- 
trole et l'électricité, nos 
architectes avaient oublié 
depuis (trop) longtemps! 


PARTEZ AVEC MOI POUR 
DE MERVEILLEUSES 
AVENTURES AVEC CES 
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MOTOSKIJORINE 


Imaginez le décor : 
de grandes surfa- 
ces enneigées, des 
lacs... Pensez aux 
Alpes, aux Pyré- 
nées, aux Monta- 


gnes Rocheuses, 
pourquoi pas? La 
fantaisie de cer- 
tains sportifs fait le 
reste : la moto et le 
ski conjugués. Le 
« motoskijoring » 
(mot suisse) était 


né! 

Au départ, il suffit 
de pouvoir tracer 
une piste circulaire 
d'un ou deux kilo- 
mètres. Les concur- 
rents ont des mo- 
tos-cross « régle- 
mentaires » : pas 
de chicanes ni de 
pneus à clous! 
D'abord, comme 
dans une course cy- 
cliste, une épreuve 
de vitesse élimine 
les moins bons. 


Jusqu'ici, rien de 
particulier. Mais 
observez bien le 
motard !Il n’est pas 
seul! Derrière lui, 
il traîne un skieur. 
Exactement com- 
me un skieur nau- 
tique derrière son 
canot mais solide- 
ment, chaudement 
équipé, relié à la 
moto parune corde. 
Le départ n’est pas 
simple. Il faut que 
le skieur facilite la 
tâche de son «trai- 
ner » en faisant 
quelques enjam - 
bées pour prendre 
de la vitesse. Cha- 
cun des deux doit 
bien connaître les 
réactions de l’au- 
tre. Le skieur et le 
«trainer» doivent pré- 
voir chacun les ré- 
actions de l’autre. 
Bref ! Il faut souder 
une équipe. Le 


Photos : Barmeitler/Vandystadt. 


skieur doit s’arran- 
ger pour que la cor- 
de reste bien ten- 
due. Et le «trainer » 
doit éviter les accé- 
lérations et les ra- 
lentissements trop 


brusques qui en- 
traînent des se - 
cousses. Le skieur 
les amortit autant 
que possible avec 
ses bras seule 
façon pour que la 
moto ne perde pas 
de vitesse. Les 
tournants sont évi- 
demment les mo- 
ments les plus déli- 
cats de ce sport 
assez particulier. 
Motards et skieurs 
doivent les aborder 
en pleine vitesse 
mais il faut évitef 
les chutes toujours 
possibles, fort dou- 
loureuses. 

Les spécialistes 
connaissent deux 


techniques. Dans 
la première, Île 
skieur file vers la 
corde tandis que la 
moto se laisse dé- 
porter à l'extérieur. 
Solution très rapi- 
de, très efficace 
mais qui oblige le 
«trainer » à de véri- 
tables acrobaties. 
Les moins témé - 
raires (courageux 
cependant) em - 
ploient une autre 
technique : c'est la 
moto qui prend la 
corde tandis que le 
skieur glisse à l’ex- 
térieur. 

En France, il vous 
sera difficile de pra- 
tiquer ce sport. 
Rendez - vous cha- 
que année sur le 
lac Grenon, dans le 
canton suisse du 
Valois, où se dis- 
pute le Grand Prix 
du motoskijoring ! 
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. — la rue est-elle pavée ? 


. — quelle est la forme du cadran du “éveil: ronde 


ou carrée ? 
. — quelle heure le réveil marque-t-il ? 


. — combien de marches devant l'entrée de 


l'hôtel ? 


commissaire Finot ? 


. — la sonnette d'entrée est-elle à droite ou à 


gauche de la porte vitrée ? 


. — de quelle couleur est la torche du commis- 


saire ? 
. — Donald dort-il sur un oreiller ? 


. — Donald est-il entièrement dans le faisceau de 


la torche du commissaire ? 


10. — combien y-a-t-il de charnières à la valise de 


Donald ? 


1 
2 
3 
4 
5. — combien y a-t-il de boutons à la veste du 
6 
14 
8 
9 
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montre en main ! 


(suite de la page 42) 


Puisque vous croyez avoir bien gravé dans votre mémoire la scène de la page 42, 
répondez à ces dix questions, pendant une minute, montre en main : 


ÊTES-VOUS... 


e Très observateur? Oui, si vous 
avez 10 bonnes réponses. Avouez 
que vous vous entraînez chaque 
mois avec le « Montre en main »! 
Assez observateur? Si vous 
avez environ une moitié de bonnes 


réponses, on peut dire que vous 


avez l'œil... mais pas toujours! 
Très étourdi ? Oui, si vous n'avez 
pas de bonne réponse... ou si peu! 
Réveillez-vous, que diable, ce jeu 
est si simple! 


RÉPONSES : ‘soeiueuo xnep (01 — 
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ke Gastonistonik 


suite de la page 58 


La Guerre de Troie, ça vous dit quelque 
chose? Ah, voilà que vous avez une 
lueur il s'agit d'Achille qui. mais 
reprenons l'histoire du début. 

Achille était le fils de Thétis, déesse 
marine, et de Pélée, roi des Myrmidons. 
À sa naissance, sa mère l'avait plongé 
dans.le Styx, ce fleuve des Enfers dont les 
eaux avaient la propriété de rendre invul- 
nérable quiconque s'y trempait. Seule- 


ment, comme Thétis tenait le bébé par le 
talon (il fallait bien qu'elle le tint par quel- 
que chose, la pauvre !), cette partie du 


corps, n'ayant pas été mouillée, était 
restée vulnérable. 
Achille était devenu l'un des chefs qui 
assiégeaient Troie, au bord de la mer 
gée. Hector, lui, comptait parmi les plus 
ardents défenseurs de la ville. Le cham- 
pion numéro un, quoi ! Le siège de Troie 
dura dix ans. Au début, Achille se con- 
tenta de camper à proximité de la ville, 
sans combattre. Autour delui, les batailles 
se multipliaient sans décider du sort de 
la guerre. 
Puis, un jour, Patrocle, le plus cher ami 
d'Achille, tomba sous les coups d'Hec- 
tor. La mort de son compagnon galvanisa 


Achille : il décida de le venger. Après 
avoir reçu de sa mère des armes forgées 
par Vulcain (dieu du Feu et du travail des 
métaux), Achille bondit sur son char et 
s'élança dans la plaine. Comme un lion 
furieux, il frappe tout ce qu'il rencontre. 
Pris de panique, ses ennemis fuient de 
toutes parts à son approche et se réfugient 
dans la ville dont les portes se referment 
en toute hâte sur eux. 

Seul Hector, volontairement, refuse de 
se mettre à l'abri. En vain, son père, le 
vieux Priam, l'appelle. Hector veut se 
mesurer à Achille. Et c'est l'affrontement 
des deux héros. Face à face, ils se défient 
du regard. Soudain, Hector s'enfuit. Peut- 
être espère-t-il, par cette ruse, lasser son 
adversaire. Trois fois, l'un derrière l'au- 
tre, ils font le tour de la ville. Mais Achille 
serre de près son adversaire. Le combat 
a enfin lieu. Finalement, Achille transper- 
ce Hector de son épée. Mais Achille ne 
tardera pas à connaître une fin cruelle. 
Selon la prédiction d'un oracle, le héros, 
en effet, devait mourir jeune. Une flèche 
vint se ficher dans son talon, seule partie 
de son corps restée vulnérable. Achille 
tomba. Les Troyens se précipitèrent pour 
s'emparer de son corps mais Ajax, l'un 
des compagnons d'Achille, parvint à s'en 
saisir et le ramena dans le camp des 
Grecs. 
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LE MUR pg LA FORTUNE 


RASE UN LEA DUrMAAUU,, 


NL RAR 


RE FAN EE EE INY 


SE 
a 


LS 
ane 
K 


SY 


SS 


E. BiEN TERMINER 
N À | iL DOUTE... 
RA=T{i SEZ DE LINGOTS ? 


° 
, 


Chez tousles libraires 


CHAMPIONS : È Jean-Jacques TOURTEAU 
AVEC GOOFY : *> LA DERNIÈRE COURSE 


g COMMENT BATTRE UN CHAMPION ? 

GOOFY CHAMPION OLYMPIQUE D) Simmons n'arrête pas de gagner, il remporte 
présenté par Walt Disney toutes les épreuves. Alors ‘‘on” veut l'empé- 
troduire deux cercles olympiques dans l'orthogra- 
phe de son nom, Goofy, alias Dingo, est bien le 
guide et le conseiller idéal 

pour vous faire décou- 

vrir l'athlétisme. Dans ce 

=) nouveau livre de la 

collection ‘“Festi- 


val”, sont décrits la |S| Légendes des Lacs et Rivières 
2. plupart des sports |! bar Bernard CLAVEL 
olympiques.  Goofy joue |E\Qu'i s'agisse de légende con-“{v 
l'athlète et Mickey sert de nues comme la Loreleï ou laf 4 
reporter: humour et précision. | \Guivre, ou de récits plus secrets 
Un album de 96 pages abon- se déroulant en Irlande, au 
damment illustré. Mexique ou à Madagascar, RE 
Hachette Jeunesse Bernard Clavel fait ici la preuve Ë 
ollection Festival. de son merveilleux talent de Fi 
conteur. 


Collection La Galaxie 


chance et le Docteur Marchal va découvrir un 
1” drôle de traitement. 


Bibliothèque Verte - 192 p. 


Sportif complet, poussant la perfection jusqu'à in- \ \ 3 cher de courir, de défendre loyalement sa 
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LES FARfeLUCOLLES DE POPOP 


6 M WOIT QN, © 
ae. 2 
CSERECEE 
Pres e 0° 
gs 
PASS 


2 - À quel âge minimum peut-on être 
Président de la République française : 
23, 25 ou 40 ans ? 


3 - Quels sont les noms des sept nains de Blanche-Neige? 
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6 - Un crocodile du Nil peut-il 
rattraper un homme à la course ? 
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4 Où est la 
faute dans cette 


Tour Eiffel, mo- 


nument d'acier, 
haut actuelle - 
ment de 320,75m, 
peut diminuer de 
15 cm ». 


5 - Qui peut courir le plus vite, 
un porc ou un poulet ? 


7 - L'île de Jersey a donné son 
nom à un tissu, celle de Java 
à une danse. Quelle île de l'Eu- 
rope a donné le sien à un par- 
fum? 


8 - Le son se propage-t-il plus 
rapidement dans l'air chaud ou 
dans l'air froid ? 


e 
9 - Quel est le département de 
France le plus boisé ? 

e 
10 - On appelle groin le museau 
du porc et du sanglier. Quel 


champignon a donné son nom 
au nez du chien ? 


Réponses 
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JOUEZ A PLUTO-CROISES 


om € 


Affir- 
mation 


| e Chaque mot horizontal s 'écrit 


elles 
piquent 
L 


de gauche à droite même si la 
flèche qui le concerne est pla- 
cée à droite et tournée vers la 
gauche. 

Chaque mot vertical s'écrit de 
haut en bas, même si la 
flèche qui le concerne est 
placée dans le bas et tournée 
vers le haut. 

Comme dans les mots croi- 
sés classiques, onnetient pas 
compte des accents. 


31139N19 
“1N-Y0"1NU3-2)dS8 
-Gitad-16- 1342 
=H2INNOSH -1A-13 
373d-SON--1V- 343 
13"314H-33ANIN3H9 


: AUD] E2)70A 
34299 -1S-10d 
#n314"603- 70 234 


[Un “NA LAND 
1 AUUPEAUOZ OH 


MY PICSOU IS RICH! 
1 


24 


* 


Lo O1 BR CO N — 
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TRADUCTION : 


L'ARBRE QUI PARLE 


. — Salut, soleil ! Quelle belle journée tu nous as apportée ! 
. — Quoi? Boniface parle au soleil? 
. — Bonjour, mon chêne! 
. — Coule, bonne vieille rivière !* 
. — Voilà qui donne bien des possibilités pour faire une bonne farce 
à Boniface ! 
. — Et peu après. 
. — OHÉ! Boniface ! 
. — Qu'est-ce que j'entends? 
. — C'est moi, ton vieux chêne ! Comment vas-tu, Boniface? 
. — Tu peux parler comme moi ? 
. — Bien sûr, je peux! Viens plus près et je vais te gratter le dos! 
. — Tu aimes ça, mon cher ami? 
. — Ah! C'est formidable! 
. — C'est trop étrange pour que je garde ça pour moi! 
Et bientôt, la nouvelle se répand. 
Un arbre parleur et gratteur de dos? Je n'y crois pas! 
Quant tu l'entendras, tu y croiras, Basile ! 
Hello, vieux chêne, vieux pote! 
Il ne parle pas! 
Allons ! Dis quelque chose! 
Quoi? 
Un nid d'abeilles plein de miel! Youpi! Quand il ne parle pas, 
il donne des cadeaux! 
. — Bon, je me suis assez amusé ! Je ferais mieux de m'en aller! 
. — Moralité : Ne perdez pas votre temps en paroles... agissez! 


FIN 
« Old Man River » est le titre d'un « negro spiritual » 


américain très connu. 


DAY 


Bien attrapé, Boniface ! Mais alors, qui 
parlait, l'arbre ou...? Pour le savoir, 
rendez-vous à la page 56-57. 


Quelques erreurs ont été glissées volontairement 
dans ce passage. D’après le texte de l'histoire, 
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QUELQUES 
MOTS 


(suivis de leur 
prononciation 
approchée 

en français) 


BEAR 
(ber) : 
ours 


OAK 
(auk) : 
chêne 


TO BELIEVE 
(tou biliv) : 
croire 


HIVE 
(aille-ve) : 
nid d'abeille, ruche 


CHASSE 
A 


L'ERREUR... 


AFTER DAY... 


Un jour (a day), ce sont 
vingt-quatre heures de vie 
quotidienne. De quoi le jour 
des Anglais est-il fait? 


Tout d'abord, sachez qu'il. 
faut distinguer le matin (mor- 

ning : de 8 h à midi), midi 

(noon or midday), l'après- 

midi (afternoon : de 12 à 

16 h), le soir, la soirée (eve- 

ning : de 18 à 21 h). Ensuite, 

c'est la nuit : the night. 


pouvez-vous les repérer (et attention à la gram- 
maire !) 


Boniface talks to the moon who has bringed a bad day. 
Then he meets a singing tree which can scratch the arms 
of the bear. Boniface gived the news to a squirrel which 
believes that such a tree exists... and leaves fall on the 
squirrel. 
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LES AFFAIRES 
VONT" VRAIMENT TRES 


BIEN. 


LE NIVEAU MONTE 


TOUJOURS. 
SIZ/MAIS JE PENSE 


Z 
Ô 
+ 
8 
P 
[4 
2 
(o) 
7 
Z 
9 
2 
g 


SEUL ET ABANDONN 


JE T'EN 
/ 
800H./ 


OH, TAIS - 
PRIE. 


= 


TOI, 


Ÿ 
ê 


QuoiZz Vous 
N'ÊTES PAS 
CONTENT? 
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LEQUEL DES PEUX À 

LE PLUS DE. COURAGE 

OÙ D'ESPRIT D'INITA - 
TIVE 


POUR TANT; QL Lace 
CHOISIR UN SU LR 
DONALD OÙ GONTRAN?, 


D “re 


En sf # 


POUR LE SAVOIR, UN ILNENME 
SEUL MOYEN: LES RESTE QU'À LES 
METTRE TOUS CONVOQUER 


DEUX À 
L'ÉPREUVE./ 


HÉABonsour, 
GONTRAN. TÜ VAS : 
À LA PÈÊCHE 2? 


TIENS -LE UN MOMENT 
ET TU AURAS UNE 
SURPRISE 
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| mp PPS 72 
PTS 
À 


Len 


PL 2 
C'EST UNE PLAISANTERIE JON L'A GAG 
OÙ UNE LOT DE 
IENFAIS 


NE À 
DE MAUVAIS GOÛT SO Pere E 


| 
L'AVEZ - VOUS B CE‘ 
TROUVE 7 
1 
Ü 


AH IL£ SONT-JOLIS, VOS LOTS DE 
BIENFAISANCE # LA 
[FT PROCHAINE FOIS, PRENEZ 
DONC VOTRE ONCLE 
DONALD COMME 
COBAŸYE.” 


IL DORT TOUJOURS ETNE SE 
RÉVEILLE E PAS AD 
SON DENOTRE FLD 


_ 
Cyr 
N 

Ÿù CL 
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DoORMIR?... TU PARLES /. J'AIMERAIS BIEN Ÿe. bé A 
SAVOIR CE QUI SE PAS- 
SE JE VERRAI TOUT , Los 
DE LÂ-HAUT c L 
NN 
æ RS 
— a 


OUF.” IL A FILE À TOUTE 
ALLU al 
CRT 


IL FAUT QUE 
JE SACHE CS, 
QUI SE PASSE: 


Voici MON Zoo 


DONALD QU'EN 
PENSES- TL? ès seau / 
Et 
(AR 


MAIS JE NE Vois PAS CE QUE LE LAC MON SIXIÈME SENS 


> PEUT RECELER iÂ ME DITQUE CETTE 

RIEN , POUR VA AFFAIRE DOIT ÊTRE 

LE MOMENT... ET C'EST POUR SUIVIE DE 

CELA QUE JE T‘AI PRÈS 
APPELLE. 
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ET POUR LA 


VIENS, DoNALD /JE VAIS TE 
MONTRER QUELQUE CHOSE 


SUIVRE DE PRÈS … EL 
: DE TRÈS INTÉRESSANT. 


APPROCHONS - 
NOUS 
DAVANTAGE./ 


EcHo…Æécocno..se /éécHo-GONIOMÈTRE." 
N'AI PAS BIEN C'EST UN INSTRUMENT 
SERVANT Æ LOCALISER 


BANCS DE POIS - 


Mais... oNc'Picsou… DE 
TELS ANIMAUX / 
N'EXISTENT PAG 4 


QUEL EST CET HORRIBLE 
MONSTRE ?/ 

UN Ca > Dé 
MARIN REPÉRÉ PAR 

‘ÉCHO -GONIOME - 
TRE D'UN DE MES 
BATEAUX PE 

PECHE 


IL RELÈVE Tous LES PROFILS\ | 


SUR LA CARTE PAR DE TOUS 
PETITS POINTS AVEC. 
FIDÉLITE.” 


CE RELÈVEMENT EFFECTUÉ AU 
LARGE DE L'ALASKA,EN EST 
UNE PREUVE 7 
IRRÉFUTABLE . 
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LA PREUVE DE L'EXISTEN - HUM... OÙ... à TU DEVRAS LE PHOTOGRA - 
CE D'UN SERPENT À MAIS MOI, PHIER OÙ, MIEUX ,LE 


MARIN . aqu'esT-ce..Z) | | CAPTURER, 
= LR) | | AFIN-QU'IL SOIT 
FN CAR PA MS DANS 
ZOO ! 


C'EST UNE ÉPREUVE ENTRE 
GONTRAN ET TOI. LE VAINQUEUR 
SERA DÉSIGNÉ COMME 
MON HÉRITIER 
ONIGQUE.T 


OUBLIER DE FERMER N'A! FA 


Au revoir’ J'A\ DO ARRÊTE JE 
LE ROBINET DE MA 


KE < 
HE..uérmer | Tour Jusre / Dës que | [MacwriquefJe vas 
| UNIQUE © / J'AURAI CONTACTÉ TON PRÉPARER À DONALD 


COUSIN, VOUS | [UN PErTIT TOUR Qui 
PARTIREZ / / 


MAIS... TU AS VRAIMENT Oui.” Vous ÊTES TRoF 


PECIDÉ DE FARTIR SANS JEUNES POUR AFFRONTER 
NOUS UNE TELLE ÉPREUVE.” 


“marre 
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V4 
ET TOI, TU ES TROP VIEUX BON, JE N’AI PAS LE TEMPS.) 
POUR RÉSOUPRE ON EN ns e MON 

E 


DE TELS L UR 7 
PROBLÈMES 


7 


= 2} 
PEUT-ON SAVOIR CE MON HÉRITAGE , / 
QUE Th ESPÈRES NATURELLEMENT., 
TIRER DE CETTE 
EXPÉDITION ? 2 


HAS HATHAS ELLE .… MAIS LE SUIS DISPOSE À 
EST BONNE / TU or ENIR LE 


QUE LE SUIS LE PLU JE NE L’AI ÉPENAILLE 
PAS OUBLIÉ .… ss DU MONDE.” 


in 


L) 
4 
À 


se KR 
. 
« 
en 


€ 


\ NN 
TL KZ 7 AN R 
Ouf LAISSE- 


js CESSEz DE vous 
EH... ATTENTION ? LDISPUTER 
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CT DORENAVANT, 
CM DE CONTRÔLER 


sr el 


NOS NERFS / 


LE BATEAU D'ONCLE Picsou Nous 
» ATTEND AU , 
IL FAUDRA PORT, 
ENGAGER UNE : 
ÉQUIPE 


A S 
.* “ 


ei 


Ft os LES ENFANTS LJE VOUS AVAIS 
L  ; 


= DÉFENDE.. 
NOUS NE POUVIONS 
PAS T4 


BoN,ÇA vaA/ON 
RÈG 


VOILÀ LE 
BATEAU / 
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EH/Eu/ILS WONT RELÉGUE 
DANS LA CUISINE, MAIS ILS 
VERRONT, LE MOMENT VENU , 
QUE JE SUIS LA AUSSI. 


RIEN ÿ 
CAPITAINE. 


PAS QUESTION DE 
LAISSER DONALP 


En’ Eu /Ce PETIT Pois- 
SON SERVIRA D'APPÂT, 


ET JE SUIS SOÜR QUE LE 
COUSIN ARORDRA À LHA- 
MEGON, 
SOS ape 


BONNE CHANCE... 
OÙ PLUTÔT, BONNE 
CHASSE.” ” 


JE PRÉFÉRERAIS BIEN ÊTRE,EN 
MOMENT, DANS. MA 
BAIGNOIRE /... 


“@ 


PICSOU MAGAZINE 119 


BIZARRE, ce POISSON / C'EST LE MOMENT 
PRENONS UNE PHOTO. D'OUVRIR LA 
: VALVE DE 
GONFLAGE / 


<< 


A 


(es je ES" 
A 2 À..À MOI J 
es LE SERPENT 
Le Pi MARIN - IN, Ei 


VITE, LES GRENADES SOUS-) ALLONS, 
MARINES / LES 


HA/HA/HA/ N'ASEZ PAS PEUR... 
EE N'ÉTAIT QU'UNE, 
PLAISANTERIE 


CE MONSTRE...N'EST 
GQU'UN SIMPLE JOUET 
GONFLABLE HA7ZHAZ 
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CEPENDANT... HUM... QU'EST-CE QUE 
C'EST 7JE DÉTESTE 


KL ÊTE 
LA CONCURRENCE, 


ON LE SAURA SI ON EN 
RECUEILLE UN / 
MORCEAU 


Pourauoi A-T- 
IL ÉCLATE 
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REPRENDS 
A BARRE /ON 
Le 


LE voir À /'IL FAIT Du CHARME À 
LA FIGURE DE 
PROUE. 
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Le VoiLÀ / Vers LA PoUPE / } 4 
| FSU sa CE 


NN / VERMISSEAU 
SE MOQUE 
BIEN DE 
4 
[l 
DE Gin. 
, \ 


Y 
; 10 ts 


KT. 0 


Enf LÂcCHE LA 


ObAH... À MoI/LJE NE 
PEUX PLUS 
MAINTENIR 

LE CAP. 


ATTENTION! IL A 4, BAUF ERREUR, C'EST 
ENCORE PLONGÉE. NOUS QUI DEVIONS 
HAL S LE CAPTURER # 
mr - 


EN 
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CETTE FOIS iL NE PEUT S/EN — 
FUIR./ 


TU AS PARLE 7 
TROP VITE. 
REGARDE. 


ERREUR , 

DonNaro 4 fe 

SERPENT EN 
PROUE. 


SERPENTEN 1 
POUPE . 
K 


124 PICSOU MAGAZINE . 
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SD 
Gi vOUS VOULEZ MON 
AVIS, LE SERPENT Ou” IL er | 
N’EST PAS PU TRÈS oueur/ 
TOUT MÉCHANT 
LÉ 
4 


A ‘ 


LE 


DANS CE CAS, IL FAUT EMPLOYER 
NOTRE PERNIÈRE CARTE : LES 
FIFRES. 


HoureA/HoureA’ 
Ze NOUS Soir com - 
ME ON PETIT 
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Bon TRAVAIL, LES ENFANTS MAINTENANT MON ZOO 
EST VRAIMENT AU COMPLET. 

GrÂcE À 


TON SERVITEUR, ONC’ 
csou’ 


AINSI! 
Et 
a 
ES ER Tes VE 
> 'a! 
PR j 
Œ au SIMPLEMENT QUE = ) 
VOUDRAIT SANS MO! L'AFFAIRE 
DIRE®Z N'AURAIT PAS 
RÉUSSI. 


‘7 O7 


4 

L'HER 

ME SOUFFLER ME RE 
DE D 


L'HÉRITAGE. 


CES PENTS GARNEMENTS 
ONT GAGNÉ MON ESTIME 
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Les bonnes recettes 


à 


ps 


AY 


GRAND-MERE 
DONALD 

LA 

TARTODATTES 


k: 


Découpez selon le pointillé et collez les 2 demi-pages dos-à-aos; vous constituerez ainsi votre fichier cuisine 


Des invités s'annoncent? Vous voulez les surprendre? Courez chez l'épicier, achetez 
des dattes (en vrac ou en boîte), mettez votre tablier et suivez la recette de Grand-Mère 
Donald. Si ce n’est pas bon... écrivez-lui mais ce serait étonnant! 


e Dénoyautez les dattes et coupez-les 
Préparation : 40 minutes. en deux. Disposez-les sur la pâte, côté 
Cuisson : 15 minutes. bombé en dehors. 

Ingrédients : pour la pâte : 200 g de fa- 


rine, 150 g de beurre, 80 g de sucre, 2 jau- e Dans une terrine, mélangez les jaunes 


d'œufs, le sucre jusqu'à ce que le mélange 


nes d'œufs, une pincée de sel. Garniture : 
500 g de dattes, 1/2 | de lait entier, 3 jaunes it bl 
d'œufs, 2 cuillerées à soupe de crème de SOI DIanc. 

riz en poudre, 80 g de sucre, 2 sachets de 

sucre vanillé. e Ajoutez le sucre vanillé et la crème 
de riz. Mélangez bien le tout. 


+ Préparez une pâte sablée : creusez e Délayez avec le lait très chaud puis 
un puits dans la farine, placez-y le sel, l'eau faites épaissir sur feu très doux en remuant 
et le beurre ramolli. Pétrissez bien, formez sans cesse. 
une boule, couvrez d'un torchon et laissez 


reposer au frais pendant une heure. e Versez ce mélange refroidi sur les 


dattes. 
e Étalez la pâte au rouleau etgarnissez- 


en un moule à tarte. Faites cuire 15 minutes | Recette extraite de « Cent tartes et tourtes ». Ber- 
à four moyen. ger-Levraut éditeur. 
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Jusqu’à quelle profondeur l’homme 
peut-il descendre dans la mer? 
(Pierre, Toulouse). 


As-tu l'intention de devenir plongeur 
d’épaves ou d'’égaler le record de 
plongée libre — 85 m — battu par 
Jacques Mayol, à l’île d’Elbe, en 1973? 
En tout cas, tu dois aimer la mer et 
suivre de près les expériences du 
commandant Cousteau. Sache aussi 
que le record féminin est détenu par 
l'italienne Giuliana Trellani (45 m) et 
que celui de plongée avec bouteille a 
été réalisé en plongée simulée (en 
chambre sèche) en juin 1972. Patrice 
Chemin et Robert Gaurer ont atteint 
ainsi 426 m. 


Je voudrais savoir quels sont les 
pays qui composent le Moyen-Orient ? 
(Jean Rimouski, Québec). 


Picsou, qui s'intéresse de près à la 
situation du Moyen-Orient (et tu 
comprends bien ses raisons, je suppose!) 
est très calé sur tout ce qui concerne 
cette région « brûlante ». 

Le Moyen-Orient (autrefois on disait 
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Les vacances n’ont pas stoppé votre envie de 
m'écrire. Bravo! J’aime tout autant recevoir 
du courrier que compter mes billets de banque ! 


le Proche-Orient en l’opposant à l’Ex- 
trême-Orient) se compose de la Turquie, 
du Liban, d'Israël, de la Transjordanie, 
de la Syrie, de l’Arabie Séoudite, de 
l'Iran, de l'Irak, des Émirats. et des 
deux Yémen. En somme, tout ce qui 
est compris entre la Méditerranée de 
l'Est, la Mer Rouge, la Caspienne. Plus 
loin vers l’Est, l’Afghanistan, le Pakis- 
tan, l’Inde ne sont plus au Moyen- 
Orient. 


J’ai une passion pour l’automobile et 
je voudrais savoir quelle a été la toute 
première voiture. (Christophe C., 
Lyon). 


Ce n'est certes pas la mienne. mais 
soyons sérieux! Si tu « montais » à 
Paris, tu pourrais contempler, au Con- 
servatoire des Arts et Métiers, celle que 
l’on considère comme la première voi- 
ture pouvant transporter des passagers. 
Il s’agit du fardier à vapeur (à trois 
roues) de Nicolas-Joseph Cugnot dont 
les essais eurent lieu en 1769. A ce 
sujet, je te suggère de lire le Casto- 
ristorik du n° 67 qui lui était consacré. 
Ce n'était là que le début d’une longue 
série de découvertes et voici quelques 
dates importantes. En 1805, Isaac de 
Rivaz (Suisse) invente un véhicule avec 
moteur à explosion. En 1860 et 1863, 


Étienne Lenoir découvre, successive- 
ment, un système de moteur à explo- 
sion avec allumage électrique et un 
moteur à pétrole. Puis, dès 1891, on 
assiste au développement commercial 
de certaines voitures dont les construc- 
teurs ne vous sont pas inconnus : René 
Panhard, Emile Levassor et Armand 


Peugeot. Encore une date historique : 
1899, date à laquelle le « 100 à l’heure » 
(105,882 km/h) fut atteint avec la 
« Jamais contente » de Camille Jenatzy. 
Aujourd’hui, la voiture de série la plus 
rapide est la Lamborghini Countach 
P 400 qui peut rouler à 315 km/h, sans 
parler, bien sûr du plus grand record 
de vitesse jamais atteint par un véhicule 
à roue et qui est de 1 016,088 km/h. 
Cela laisse rêveur, non? On n'arrête 
pas le progrès! 


J’ai trouvé une hirondelle et je 
voudrais savoir comment la soigner. 
(Thierry, Paris). 

Fais attention, Thierry, il est toujours 
très délicat de s’occuper d’un oiseau 
tombé du nid car tu peux le vouer à 
une mort presque certaine. L’oiseau qui 
vole sur le bord de la route, dans le 
jardin, n’est pas abandonné par ses 
parents. D'ordinaire, ils sont cachés 
dans les arbres mais surveillent leur 
progéniture. 

Si, vraiment, tu es sûr que l’oiseau est 
abandonné, alors, oui, occupe-toi de 
lui. D'abord, tu peux confectionner un 
nid ou une litière d’herbes sèches dans 
le fond d’une caisse d’un grand carton 
ou d’une cage. Tu installes l’oisillon 
dans un endroit calme et tu le nourris 
toutes les vingt minutes environ mais 
très peu à la fois. Pour une hirondelle 
(c’est valable aussi pour la majorité des 
passereaux, moineaux, verdiers, pin- 
sons, martinets), tu lui donneras de 
préférence du pain trempé dans du lait 
et des proies animales : asticots, vers 
de terre, vers de farine, petites saute- 
relles ou des petités boulettes de viande 
crue. 

Dernier conseil : ne compte surtout 
pas apprivoiser ton oiseau : dès qu'il 
aura repris des forces, il te quittera, 
et tu n’auras qu’à lui souhaiter bonne 
route. 


A bientôt, mes chers amis. 
Ecrivez-moi nombreux. 
Votre 
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